ΟΣ 


mé . 


Vent de réformes sur [68 pays d'Europe de l'Est 


En Bulgarie, la minorité turque retrouve ses droits 
En Tchécoslovaquie, M. Havel proclame une amnistie générale 

En Pologne, les références au socialisme ont été rayées de la Constitution 
En Roumanie, les nouveaux dirigeants veulent un pouvoir fort 


Un nouveau 
« marché 
commun » ? 


Ε COMECON, Forganisa- 
ion économique qui 


arsovie, 
ment.été convoqué pour le 
9 janvier prochain à à Sofia 


Post p d hésitations. 
usteurs fois repoussée, en 
des événements ont 


ra cependant plus 

grnd-chose à voir avec les tra- 

itionnelles grandes messes 
annuelles de Porganeation. 


ΕΣ pour cause : parmi los dix 


à. ons qui εὖ τῷ 
φόβοι on comptera plusieurs 


représentants des gouverne 
non communistes. L' 
cien dissident Vaclav Havel, 
tout nouveau président tché- 
coslovaque, pourrait même y 


dogme. Une beile revanche 
pour cet « intellectuel bour- 


ps socialistes, -- comment 
rouver une solidarité Je 
rechange ? Leurs seuls 

rmins se résument-ils ὦ 


EE ns d'histoire souvent 
UIOUrOURS, à une situation 
ue à l'est de l 


l'appartenance à une 
nce militaire ? La Γό | 


non pes Masse 


tèmes Dr ERUcratIqUes et ide 


rée isation vérita- 
δι rune Éd pale ‘de la 


Comme la part de ses par- 
tenaires, ὙΠ soviétique 
acte de cet et sou- 

ite maintenant développer 


ses relations commerciales. 
is elle réalise | ©: 
e 60 % de ses 


encore près d 

ÉCOUTER al l'intérieur du 

et n'entend pas 

renoncer à ce « com- 
mun » de l'Est. 

EPENDANT, comme ses 

artenaires, elle veut 


améliorer les mécanismes de 
coopération. minis- 


gant à des ER à forts fre 


ges 
entre pa emibres s'effec- 
tuent désormais en devises 
convertibles et aux prix mon- 


Sera-ce suffisant pour 
‘convaincre les pays d'E d Europe 


centrale et orientale, avai 

attirés par l'Ouest ἢ Pour ‘es 

ED ES ues, LD fous 
&ins, les Po ons l'Est, les 


τ et les Hongrois, le 
pondre Ν reste encore le 
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. Les pays de l'Europe poursuivent pas à pas la 
mise en place des réformes. Avec les. amende- 
ments constitutionnels votés vendrédi 29 décem- 
bre par le Parlement de Varsovie, la Pologne n'est 
plus une République populaire, et le rôle dirigeant 
du Parti communiste {POUP)] est aboli. 


Lors d'une conférence de 
presse, vendredi, M. Cazimir 


Ionescu, vice-président du 
CESN, a déclaré que la Securi- 
tate restait toujours menaçante, 
même s'il a exclu un coup de 
force de sa part. « Ce n'est pas le 
nombre [des membres de la 
Securitate] qui importe, mais la 
qualité de leur entrainement et 
de leurs armes », a déclaré 
M. Ionescu. Des milliers 

selon lui, auraient été 
arrêtés, mais des centaines 
d'autres courent encore : un mil 
lier environ auraient déposé les 
armes avant l'ultimatum de 
jeudi. Un autre membre du 


En Bulgarie, les autorités ont décidé de rendre 
aux musulmans leurs noms. traditionnels et de 
mettre fin à la politique d’assimilation forcée de la 
minorité turque. 

A Prague, le nouveau président de la Répubili- 
que, M. Vaclav Havel, devait proclamer une 


CESN avait cependant déclaré, 

la veille, qu’on n'avait enregistré 
que « quelques cas» de reddi- 
tion volontaire. 

Dans le compte n rendu qu’il a 
fast vendredi pour la presse de la 
longue Téusion née du 

, M. Jonescu a confirmé 
que les nouveaux dirigeants 
avaient résolument opté pour le 


. L'autosatistaction de M. Bush 


. Malgré 65 « barures » et les incidents 
᾿Μμοβιρίοι α considère l'intervention au Panama comme un succès 


il propre peuple 
demande la tête, De l'autre, ün 
président que 165 événements 
n'ont même pas conduit à 
cer à ses vacances et qui chasse 
tranquillement la ésille au 
Texas, un président toujours 
aussi apprécié d’un public améri- 
cain qui a approuvé à une écra- 
sante majorité l'intervention 
armée à Panama. 


Au dixième jour. de cette 
intervention, et même si tous les 


Juste Cause a été, malgré tout, 
un succès militaire, abstraction 
faite des quelques centaines de 
victimes civiles. Les Etats-Unis 


par le fait que les Américains se 
trouvaient déjà sur place en 
grand nombre, est considérée 


droit, tion qui 
qué l'intervention à la Grenade. 


commun, ne pouvait les narguer 
impunément. 
Rien de tout cela n'est 

nant : l'issue du combat était à 
peu près assurée à partir du 
moment où le président des 
Etats-Unis avait décidé de 
l’engager avec des moyens mas- 
sifs, même si, en évitant de. se 


astuciense: 
le général Noriega a privé 
‘Washington d'une. satisfaction 


totale. ᾿- 


Υὐπανακῖοα, ττόραϊδο dau 
plusieurs semaines et facilitée 


Ah! si seulement 
toutes les années 
CAT 111 ἢ 


pouvaient ressembler 
CRUE 
qui se termine. 


"ÉTRANGER : Algérie, 4:50 DA : 
AL 120 ἀν à Me, 90 2: Male, 2000 
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Politiquement, le soutien du 
public américain, 


assuré dès lors que la fierté 

patriotique est en jeu, a été lar- 
Pement à la hauteur des espé. 
rances, et la presse elle-même, y 
compris la presse « libérale », n’a 


pas ménagé son appui, contre un 


. Diplomatiquement, il y a bien 
sûr eu quelques dégâts. 


JAN KRAUZE 
Lire ls suîfte page 7 


amnistie générale le lundi 1° janvier et se rendre le 
lendemain en RDA et en RFA. 

En Roumanie, enfin, de nombreuses incertr- 
tudes demeurent, après que le Conseil du Front de 
salut national se fut prononcé pour un pouvoir fort 
pendant la période de transition. 


5 ROUMANIE : «Ni passion ni rancune à Brasov»: 
« Quand la vie reprend à Bucarest » 

m L'organisation de l’aide humanitaire 

ΜΒ Les relations avec les industriels français 


n TCHÉCOSLOVAQUIE : 
président » 


page 3 
page 5 
page 6 


« Prague fête « Monsieur ᾿Ξ 
pagc6 


A UGS : Panne ἀὲ ἰα βαπραε te d'ores au 

page 

# POLOGNE : : La nouvelle Constitution ne fait plus mention 
page 


du rôle dirigeant du PC 


Le Monde présente à ses lecteurs 


ses meilleurs vœux pour 1990 


Pompes libyennes pour le « Dakar » 


Le régime du colonel Kadhafi s'est mobilisé 
pour accueillir les concurrents dn dousième rallye 


plissent pour le per rs 
«monstres» de la 
Dakar est là et une partie artie de ΤῊ 
population répond aux mots 
ordre de mobilisation répétés 
jours. 


Les gens se rassemblent sur la | 


viennent pour admirer des 


machines en 
amateurs éclairés. En Libye la 
voiture occupe ὑπο place impor- 
tante dans la vie d'une popula- 
üon aux revenus confortables. 
Les grosses allemandes voisinent 
avec les GTI sur les autoroutes 
qui parcourent la capitale. La 
vitesse, on connaît, à Tripoli et 
même on sait la pratiquer, sans 
jouer trop du klaxon comme 
dans tant d'autres villes afri- 
caines. Mais Tripoli est-elle réel- 
lement une cité d'Afrique ? 


Les immeubles que l'enser- 
rent, comme les jardins qui 
l'aèrent, donnent une tout autre 
impression. Les vieilles bâtisses 


loges ἃ affichage digital, les 

hôtels montent à l'assaut du ciel. 
La capitale est fière de ses 

constructions, elle se vent vitrine 

d'an pays qui met en avant ses 
£alisati 


Son leader politique lui = 
donné sa marque verte, son colo- 
vel lui offre cette année le rallye 
Paris-Dakar. L'an passé ἰδ 
course avait fait une incursion en 
“Libye, cette fois elle entre par la 
grand porte. 

SERGE BOLLOCH 


Lire ls suite page 9 
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DATES 


OURIR BÉTEMENT » : si 
« la formule a un sens, c'est 
bien à propos de Camus. 


dit une vengeance de l'A! fâché 
d'avoir été trop en face. Quel 
de dons et de promesses dans ce 

de tôle! 


la Er 
soleil. ΠῚ “τς τας de bravé le 
ridicule, car c'en était un, en ces temps 
d'idéologies et d'hermétisme, de croire en 
une morale humaniste, qui inclurait 


sn seul endroit, avec 


Ë 
Ft 


défaut de la Comédie-Fi qu'il a 
refusée ? Son premier 
sien sera en décider, avec Malraux ; 
ea nn pèlerinage à ses sources 
profondes, la 
Haurait 
soixante-seire aus 


Müichel 

ont couché en ronte, 

déjeuné à Sens, légèrement. Cataus 
n'aime pas J’auto, mais il confiance. On 
ἔνα avec les Écrire on parle 


pin Où a cris Le vor 
ture. Michel Gailimard 
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Durée de La société : 
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10 décembre 1944. 
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Ἢ 


δ 
' 


mi ἕξ 


ΠῚ a trente ans 


La mort d'Albert Camus 


la direction. Elégant coupé construit à peu 
d'exempiaires par le frère de l'écrivain 
F: at sait pes 
Chrysler. la Facel 2e ficiait 
des xPÉTIERCES dure grande série. Ua 


Soquée ? Quelle impomamce! La petite 
log le portance ! petite 
or retiendra qu'il n'y ἃ pas eu 
La fatalité a simplement 
Shset a ne out quelle paille dons l'acier, 
comme elle sait faire. 

Après coup, des logiques se cherchent. 
Max Tacob, à 1942, avait perçu dans 
horoscope de Camus des signes de fin 
brutale, L'auteur de J'Erranger lui-même 
rêvait d'être « abattu au coin de la rue, en 
Pieine course, et d'une balle volée ». 
Encore les balles, même perdues, ont-elles 
un sens; pas nn platane. L'épilogue de 
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36-15 LEMONDE code d'accès ABO 


l'affaire algérienne l'eût brisé : « Ma terre 


perdue, orme » 
Mais à quoi bon sur l'irrévoca- 
bie! L'acci: de Violon " c'était le 


nom du village le plus proche, entre Sens 


PRE nine ua dis 


mb ΤΩΝ mc nes δὲ Liéraires 
genre ὶ hèdre, sur 
dons adore Duncan reste 
l'emblème avec son écharpe 


prise dans gr roue de cabriolet, et 

Ko l'aîlaïient tristement compléter deux ans 

ps. tard, à quelques jours d'intervalle, 
imier et Huguenin. 


soixantaine. ΠῚ n'était pas homme ἃ 


-S’accommoder du moindre déclin. Mais 


qui sait s'il auraït eu ἃ en connaître ? ἢ 


PARIBRE 


aurait peut-être réédité le miracle de le 
Wie de Rancé. Le dépouillement du 
ee aie ren Eu 
ses débuts, on aurait aimé voir ça ! En 
politique, n'était son horreur de pavoiser, 
ἢ aurait de quoi triompher, lui qui avait 
réfusé les schématismes de la guerre 
froide, façon ἃ lui de garder espoir. Le 
d'une certaine éthique sur les 
tel qu'il s'annonce, aurait au 
moins fait taire ses détracteurs. 

C'est à sa morale qu'on s'en est pris le 
plus de son vivant, L'engagement se por- 
tait sectaire alors, er au prix d'entorses 
ee principes. La querelle avec Sartre 

en 1952, sur ce terrain. 
L'Homme lié en fournit occasion. 


tir en vamant i 


l'auteur des Mains seles croit bon 

se faire violence pour rejoindre le peu- 
ple, via les communistes. n'a pas 
ἔ telles comtorsions. ΠῚ a appris La 


dans Marx. Il refusera toujours de + met- 
tre un volume du Capital entre la vie et 
l'homme ». C'est affaire de climat aussi. 
L'Alsacien Sartre voit davan les ποῖγ- 
ceurs de notre condition; us, la 
lumière. 

A la traîne des idéologues de droite et 
de Parure que l'époque veut affrantés 

ΡΣ πο une troisième voie, une 
Ἐιοὰς αἱ ἘΝ ts gagne les petits- 
as four- 
raie à bon comp ses lettres de ngbleste 
ἘΠῚ τίστας bien-pensant et un peu 
creux. t-Exupéry avait déjà encouru 
ces perfidies. 

Line autre mode, trop favorable cela. 
donnait des armes aux adverçaires. Très 
vite, les lycées ont béatifié Camus ct figé 
son œuvre en questions de cours, en 
hymnes à un juste milieu brave, en conclu- 
sions de dissertation. En France, ce sort 
guette les auteurs qui, en conciliant tradi- 
tion et sensibilité moderne, aident le grand 
nombre à traverser les périodes de doute 
et de catastrophe. Anatole France et 
Valéry ont connu de tels empaillages. 

En trente ans, ces modes ont laissé 
place à une appréciation de l'œuvre plus 
sereine et nuancée. Comment se conduire 
quand on ne croit pas en Dieu ni en la rai- 
son 7 Reprenant la question ouverte par 
Dostoïevski et Malraux, l’auteur de 
l'Homme révolté la pose aïnsi : que faire 


d'un monde auquel la bourgeoisie ΕἾ pe 
se donner forme et qui recherche à la fois 

le bien-être et une aristocratie, alors qu'il 
LE a d'aristocratie que du sacrifice ? 


La postérité a fait un tri, comme à son 
gr La jeunesse des années 80 à 
la morale en tant que relais des sys- 

der duqeilfiés, mais son l'exigence ἃς 
cohérence, dont elle se fiche pas mal. 
Camus ne se serait sans doute pas ému de 
ce nouveau mélange de générosité et de 
pee Er Lg quon me di 
gnait. fois qu'on me dit 

qu où adrare l'homme em moi, confia, 
Ja l'impression d'avoir menii toure me 
- Sa seule justification. il !a cherchait 
dans le fait de parler pour ceux qui ne peu- 
vent Le faire, et il entendait τς pas laisser 
nl 


&idien. 
relire, on s'aperçoit que la forme, chez lui, 
valait mieux qu'un ornement. La sensua- 
lité des Nourritures et 18 quête d'un sens 
fraternel à la vie sclon Matranx se donnent 
“= Queiqu Sa ré en al quad -- 
autre. on 
le sacre conscience où komme de vertu. 

Le Bogan ct Fhidalgo secrètement 
envié par le fils de pauvres couvert 
d’honneurs, de femmes et de tirages n'est 
même pas sûr d'être un Juste. Nous 

que si, mais c'est parce qu'il s'en 
défend avec art. Ecoutze mungurer de 
sa voix un peu sourde, le front haut, la 

i homme 


Des tirages de grand classique 

Consacré de son vivant. Camus a connu 
depnis sa mort les progrès de tirages des 
auteurs dits « classiques », sans les baisses 
qui suivent souvent la disparition des 


auteurs, et font parier de « purgatoire » à ᾿ 


leur sujet. L'œuvre de Camus vient en tête 
du cine des éditions Gallimard. 


La tion de la collection de poche 
lo » dans les années 70, tout en arrë- 
tant net la carrière des Éditions d'origine, a 


ere définitivement l'audience des ütres 
ux, En voici les ventes cumulécs, 

δὰ 30 novembre 1989 {le chiffre entre 

parenthèses est celui du 30 juin 1981) : 

Φ L'Etranger. Collection hrs 
che»: 294226 {289 255) ; «Folio» 
3 442 297 (1 871 935). 

Φ La Peste. — Collection « Blanche » : 
355 940 (352 507) ; « Folio » : 2 119 834 
{1174 022). 

e Le Mythe de Sisyphe. — Coïlection 
« Essais » : 105 932 (104 023) : Collec- 
h tions « Idées » et « Folio Essai » : 689 977 
(568 425). 

Φ La Chute. — Collection « Blanche » : 
237 221 (234879): «Folio»: 797 645 
(479 125). 


Grasset. 
Un livre remarqué. 


VÂCLAV JAMEK 


Traité des 
courtes merveilles 


PRIX MEDICIS 
DE 
L'ESSAI 


ne 


dans un δ, 


LA 
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RÉVOLUTION ROUMAINE 


À Bucarest 


Le changement à Brasoy : 
Sans passion ni rancune 


— «pour voir le ciel», dira un 


de protestation s'était déroulée 


PL poète L-pondent bien aux fenêtres Ron DU, des μυϊειαίταν, ais sans incidents notables. 
En publics, mais aucun aucune femme, — πδι 4 

φον haut-parleur dans les rues, pas de  (querante-trois ans) n'a pas A Le rat mer reprend 
Une &ardes patriotiques » et une de bureau. D était déjà partis de l'usine. Nous in en 


absence palpable de tension. Brof, 
rien à τοῖς ares la chundo atmo- 
sphère fête ationnaire qui 
régnait encore, vendredi 29 décem- 


secrétaire du «grand patron» , 
- ᾿ ν ᾿ ron trois mille. D'autres travaii- 
res aujourd" h Men te leurs, de l'usine d'avions et d'hélt. 
μ ères, des filatures et des autres 

et comme tous les autres qui ser- D eg mr 
ee ne ment en grève et nous avons fait 
pitié place pour Jonction dans le centre. Dans 
® l'après-midi nous étions plus de 
cent mille à crier : « Timisoara ! à 


: Formée d 1 iré 
Ce jee ACIrée ὅς bas la dicrature, l'armée avec 


A l'exception de deux on trois 24 décembre, sur la pressante sug- 

fenêtres du grand hôtel Capitole,  Sestion du Front du salut national POS» ef ous Jes autres slogans 
défoncées et noircies par les conps de Bucarest, la nouvelle équipe n'a  <Onire Ceauseseu. » Fraternisation 
de canon de l'armée pour déloger, pas eu à lutter les armes à la main avec les soldats, chants de victoire 
5 δ le 23 décembre, quelques «terro- Pour prendre possession des ἰοοαυχ POPulaire, le scénario est désormais 
; FEVORT rites» qui s'y étaient retranchés municipaux «115 ont été aban- Connu. C'est alors, semble-t-il, que 
sar βίου Bogdan, son conseiller pour faire un decnier carton sur les nnés par les anciens dirigeants, 18 milice — baptisée = police » sur 
pour les affaires de l'enseignement Dmifestents à Ja veille de Noël,. affirme l'ingénieur Salajan, ἐξ Orûre du Front de Bucarest depuis 
public. Brasov porte peu de traces des évé. 22 décembre, à la suite de la le 28 décembre — et la Sccuritate 
Brasov, Cité ouvrière de  nements. Le changement d'époque,  #72%de mamifestarion populaire. » Ont ouvert le feu. « Au τοῖαί. 
500 000 habitants (banlieue com- oi, paraît s'être déroulé sans trop Εἰ aussi bien sûr de la chute de firme Todor Rusu ἱΪ ν 4 eu 

prie), est aujourd’hui balayée de tenrts. Ceausescu, annoncée ἃ Brasov le S2É*2nfe ef un morts dont neuf 
comme toute le région des Car- même jour vers 15 heures heure 445 ef cent vingt blessés dont cent 
pales par une violente tempéte de Juriste et secrétaire du conseil locale. La veïlle an soir déjà, quel. MI SO encore aujourd'hui à 

neige. La circulation en ville provisoire, ancien membre du Parti ques milliers d'ouvriers rassemblés l'hôpital. » 

s'écoule t, dans une atmo- communiste, comme d’ailleurs son dans le centre avaient « bissé » leur Des tirs sporadiques et, semble- 
sphère onatée et presque hors du actuel président et bon nombre des mouvement de 1987 contre la vie t-il, peu meurtriers ont retenti dans 
temps. Quelques drapeaux troués  vingt-sept personnes qui composent chère et le rationnement. La soirée certains quartiers de la ville 
jusqu'au matin du 27. « Depuis, 
Nouvelles versions de la capture dut» Selaen τὶ tous Lr at 
te jan, et routes les acti- 
cap vités de Brasov ont repris normale- 


ment. » Jeudi, des citadins, jeunes 
et moins jeunes, sont même venus à 
la mairie pour faire enregistrer 
nouvelles qu'il n'y paraîi 
puisqu'elles existaient, nous assure- 
t-on, avant Ja deuxième guerre 
mondiale (le Parti national paysan, 


Le dictateur aurait passé trois jours 
dans un blindé, selon un officier 


Nicolae Ceausescu a été détenu  taine de kilomètres à l'ouest de indiqué que les Ceausescu avaient le ( | payse 
peadant trois ἡ dans un véhi- Bucarest, mais un policier a été arrété par des paysans et des le Parti libéral et le Parti social- 
er er res d'armée, i n'a ΤΘΟΟΒΒΗ ἸρῚ ï un Ἢ milices que l'hélicoptère avec démocrate). 
cessé de rouler jusqu’à son routier et les deux époux ont lequel le couple avait fui Bucarest ΓΑ ᾿ 
x Ἢ ct son CHÉcu 1, lundi remis à une unité militai s'est pos£ ἃ Targoviste, où le dira. | Le « conseil provisoire » n'a pas 

décembre, selon-un officier rou- Les soldats, toujours selon l'offi- teur et sa femme ont té détenus. | Pu leur a  ε τρ εἴτρυ 
main. le capitaine Mibai Lup Le cie, ont alors fait monter Ceau- Des hommes de la Securitate « ons | "° COrmait pas encore les procé- 
dictateur u, qui était diabéti- μ in bli {n'a alors artaqué la ison», et | dures d'enregistrement juridi- 

sescu dans un engin blindé qui n'a aq: garni. ᾿ n ils d'une seule 
a mes δα : de sa ccssé de cireuler pendant sofsante- le sérieux de cette attaque, Lee trans les présents 
prendre douze heures afin d'em, la avait précisé M. Brucan «nous s'affirment favorables ἃ la légalise- 


police secrète (Securitate) de Joca- 


Dser le dictateur. Ce véhicule est Hon de  rous ler partir = 


le capitaine Lupoi dans un entre- β ἢ τ 

den ἃ la chaîne de télévision brian. φοία Ιὰ même qui Fa Conduit δὰ À Léon un ouvrier rou- | premières: Elections libres d'avril 

nique TTN. ps femm μὴ tri militaire Main 8, quant À lui, raconté que | prochain Même ie Parti commu- 
comme le représentant de Pr Le Pfait exécuter lundi Lo c'est à bord de sa propre voiture, | niste ? « Oui, même lui », rétor- 

l'armée au sein du nouveau gouver- éapitaine Eupoi ἃ précisé que la que la Securitate avait réquisition- | queront, après un rapide concilia- 

sement, le capitaine Lupoi a Suritate avait subi de née jen même temps que Ini —, | bule, les nouveaux édiles de la cité, 

ὧς ce qui est une ver- dans l'attaque d'un immeu- 906 Ceausescu ont appré- | Sans rancune... 

on ἀρ la capqure du “génie des Li de Bucarest où elle croyait par. des civils qui les ont 
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Roumanie : Ceausescu ἃ fui Buca- Au fil de la révolution 


#e le (8 Editions du 30 déceme 
l'on cipaux dirigeant 
du ont de salut national, M. Si 
viu Brucan, avait, pour sa part, 


Les pingouins en porcelaine 
des époux Ceausescu 


Charle- Jcques 


AND 
ἣν Les V 


νὰ BUCAREST Chardonne 

de notre envoyée spéciale 
£'est une quincaillerie 

dorée. Dans les vitrines, les 


du 


CITE 


Pascal GG. ΕΟ 


[αι {πὶ 


bre de calories correspondant 
à la compote et aux légumes. Il 
n'y 8 pes moins de quatre 


Ce qui a frappé cette jeune 
Roumaine, plus que les 


d'Elens Coausescu et une paire 
‘escarpins talons dorures, est que les Ceausescu 
RL tort faisaient « cinq repas par 
ji jours, tous en calo- 


ries, alors que 88 Pre 


9 person 
Sourate. Elle replie son 
menu-souvenir et né 


Sahador 


Dali 


Les Cox 


112 titres parus dans cette collection 


Des romans aux essais, des biographies aux livres pour enfants, des Cahiers Rouges 
aux documents en passant par les Beaux Livres; chez Grasset ilya mille façons de 
conserver un bon souvenir de l’année 1989 er de préparer l'année 1990. 


Quand la vi 


7 de noïre envoyés spéciale 


sonnement de l'eau au cyanure, 
l'avani-dernière, d'une fusillade ἃ 
cause de ia diffusion pr la télévi- 
sion du Dictateur de Chaplin. Les 

us ben informés connaissent 

houre d'arrivée du journal au 
tabac de la rue de l'Académie. Lis 
sont au pied de la vitrine avec une 
demi-beure d'avance et un fume- 


À te qui ne contient qu'un 
mg, Ils attendent Adawilu (la 
Vérité), l'organe du Parti commu- 
nisie transformé en une nuit en 
« quotidien politique et social », εἰ 
ce « miracle » vaut bien une queue 
supplémentaire. 

Les grues déblaient déjà les gra- 
vais 


bii 


ouverts dans la façade du M 

des beaux-arts par les mitraïlleuses 
de larmée. Les trois Greco, le 
Géricault et les Memling ont été 
sauvés de justesse, mais l'un des 
conservateurs est toujours à l'hôpi- 
tal pour avoir tenté, un soir de 
guerre, de mettre l'arl aux abris, 


Dés échorpes 
qu'on disait en laine 


Les vitriers travaillent, le nou- 
veau pouvoir est en place, les révo- 
lutionnaires ont quitté les berges 
pour retrouver leur taxi ou leur 
central téléphonique. Seuls Jes Etu- 
diants, par ailleurs en vacances, 
dorment encore sur les lieux 
d'occupation ou sur des matcias 
dans Je métro pour relayer les 
équipes de sécurité, 

Les Bucarestois veulent bien se 
pencher sur la question de l'orien- 
tation plus ou moins démocratique 
il du Front du salut 


pose pes la Drédence dans ce 
de nombreux communistes 
plus ou moins récemment défro- 
qués. Ils veulent bien, mais plus 
tard, quand ils'auront le tem; 
she le ben τί ἐρ Male de 
cun. Lis sont pour l'instant occupés 
ailleurs. 
du Soulevard Μάρδοι du vrai 
αν! αι u 
café. Pas le cocktail babituel, trois 
quarts chicorée, 


& 
un grain de cafe. 


Grasset. 
Des livres remarquables. 


Jean 
udous 


(HE 


Joseph 


re 


e reprend... 


Ni le café du marché noir à 
1 600 lei le kg. Ce serait la 
mière fois depitis des mois. L'infor- 
mation est confirmée : pour trois 
quarts d'heure de queue à pcinc, et 
475 leï le kg, soit un sixième du 
salaire mensuel de la vendeuse, on 
peut se procurer une derni-livre de 
caié dans un papier marron Une 
vraie révolution. 

On se τ quelques folics, 
une escapade du δὲ ΠΗ ἔς! 
à 51 lei, qu'on dirait en laine. 
clients font vite, sans regarder nï 
choisir, comme s'il n'allait bientôt 

lus rien rester, Lis savent, de toute 
laçon, que 1ous les modèles sont 
identiques. IE n'est pas besoin de 
réfléchir. 


Devant le bâtiment de l'ancienne 

Canada, Les posant πα déqurt 

postulants au 

sont à peine plus nombreux que 
devant les éralages de sardines 
russes. Les Roumains réclament la 
liberté de voyager. Les assurances 
données par le Conseil semblent 
leur avoir suffi. Il y ἃ pourtant ἃ 
des affaires à faire. Ce n'est plus 
un crime, semble-t-il, de demander 
un Les anciens membres 
de la Securitate font des sourires 
et. en atiendant des instructions 
précises des autorités, le chef du 
service a pris sur lui de délivrer en 
quarante-huit heures des autorisa- 
uons de sortie à des gens qui atten- 
dent depuis un an. Une jeune fille 
embrasse l'agent qui lui donne 
d'aussi bonnes nouvelles. 

Une femme ingénieur, dont la 
mère hongroise n'a jamais cu 
l'autorisation de s'installer à Buca- 
rest, puis a dù attendre deux ans 
sans son ticket de rationnemenr 
l'autorisation de retourner _ Ho 
grie, en mange 565 mots d'excita- 
tion Elle va pouvoir se rendre à 
Budapest, c'est - extraordinaire ». 
Mais, plus incroyable encore, les 
fonctionnaires sont aimables. « On 
n'a plus peur. On demande norma- 
lement un passeport. » 

Les gens reviennent de loin, 
comme ce jeune bomme qui n'a pas 


pins de gratitude pour toute 
aide humanitaire française. Ils 
som cependant si mal installés sur 
leur lit d'hôpital qu'un médecin se 
demande si, à la place des tonnes 
de Ce a βρσὶ acheminés 

ne faudrait tout sim 
Eat D Far 
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Le rail de l'amitié 


Les convois français d’aide 
humanitéire pour la Roumanie se 
multiplient. Le train de la solida. 
rité affrété depuis plusieurs jours 


par une vingtaine d'entre eux, ce 
convoi de trente-hnit wagons trans- 
porte cinq cents tonnes de médica- 
ments, de denrées alimentaires et 
de vêtements et devrait arriver à 
Bucarest mardi. 


C'est un convoi de sept camions, 
dont quatre semi-remorques de 
42 tonnes chacun, qui a pris la 
route, vendredi, au départ de 


Paris ; leur cargaison est le produit 
de la collecte « Paris-Roumanie- 
Solidarité » la mairie 


r organisée 
de Paris les 24 et 25 bre. En 


uniquement le témoignage 
d'un ami. Nous avons été les 
: d'une  civifisa- 

tion, celle de la liberté et de la 
démocratie, celle dont ils ont 
rêvée pendant des années, 
celle pour laquelle ce jourà 
certes sont morts sous les 
balles des tueurs. Notre entrés 
dans Bucarest a été le symbole 
de leur victoire. 


En France, en réponse à 
cette. insurrection, sous le 
poids des images télévisées 
l'opinion tout entière se lève et 
répond à l'appel des insurgés 
de Bucarest. Des avions per 
dizaines, des camions par cen- 
taines, des hommes et des 
fommes par milliers s'organi- 
sent pour témoigner de leur 
émotion et de leur admiration. 
Cet immense coup de cœur 
que les Français laissent écle- 
ter sans retenue est la mei- 
leure réponse que nous puis- 


mis à la disposition de Médecins du 
Monde, Médecins sans frontières 
et Pharmaciens sans frontières 
pour l'achat de matériel médical. 


De nombreuses collectivités 
continuent à se mobiliser. 
Un avion transportant des médice- 
ments et affrété par le conseil géné- 
ler samedi de Rouen pour 
Timiscara. Vendredi, c’est un avion 
Cargo contenant 38 tonnes de mat£- 
riel chirurgical qui a quitté Mul- 
house à l'initiative de la municipa- 
lité et du journal l'Alsace. 


camions qui doit partir mardi. 
Enfin, la conférence des évêques de 
France a lancé un appel pour une 
aide humanitaire à court et à Jong 
terme en demandant aux ἠ 

de soutenir les initiatives du 
Secours catholique. 


figé comme les murs d’une pri- 


Laissons-nous aller sans 
retenue à ces 
humanitaires, ils sont l'expres- 
sion et la volonté d'une ren- 
contre, les premières beses 
d'une Europe nouvelle qui 


εἰ ΝΣ Nombreuses visites 
d'hommes politiques français 


Le président de l’Assemblée 
nationale, M. pue Fabius, ΒΒ 
affaires étrangères, M. Michel 
Vauzelle (PS), se rendront en 
Roumanie mardi 2 et mercredi 
É 3 janvier. Ils seront suivis, dans le 
a courant du mois de janvier, par une 
Se délégation de parlementaires de 

ae l'opposition, conduite par 
M. Pierre Méhaigneri 
du CDS et qui préside également 
le « comité des cent projets » de 
l'opposition parlementaire UDC- 
UDERPR en faveur des pays de 


chèque spécial sera ouvert en 
France afin de recueillir les dons 


nie et vendus sur place en monnaie 
non convertible, le produit de la 
vente étant intégralement reversé à 
la Croix-Rouge roumaine et à 
d'autres organisations humani- 
taires locales. 


Maritimes, s'est déclaré, vendredi 
29 décembre, « chaviré» par ce 


qu'il a vu. « {! faut absolument se prof. 


meître au travail pour aider les 
Roumains », 8-t-il dit. 


Le DC-9 affrété par le Parti 
socïaliste afin de contribuer à l'ail 


regagner 

de l'appareil, dans lequel se trou- 
vaient quarante-cinq Passagers, 
dont M. Jean-Marie Cambadélis, 
député socialiste de Paris, 2 


explosé peu après le décollage. 


Des livres 
pour la Roumanie 


Pour lancer cette opération, 
Médecins du monde organise avec 
la FNAC et la Direction du livre et 
de la lecture une exposition de 
livres français à Bucarest dans la 
nuit de la Saint-Syivestre : le Cen- 
tre national des lettres s'associer à 
cette manifestation par un don 
exceptionnel de livres. 

syndica: t national de l'édition, 
rot de promotion de l'édition 
française, 168 éditions Albin 
Michel, Le Découverte, d 
Grund, le groupe Hachotte, les 6di- 
tions Hermann, Minuit, les Presses 
de la Cité, les Presses universitaires 
de France, les éditions du Seuil ont 
déjà accepté de participer à l'expo- 
sition de 
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RÉVOLUTION ROUMAINE 


Les quatre-vingt-sept 
enfants roumains légalement 
adoptés par des familles fran- 
çeises mais retenus dans leur 
pays d'origine vont pouvoir 
venir en France. La nouvelle a 
été annoncée vendredi 
29 décembre par M Georgina 
Dufoix, conseïlère de M. Fran- 
çois Mitterrand et présidente 
de ta Croix-Rouge française, à 
l'issue d'un entretien avec le 
vice-président du Conseil du 
Front de salut nationai, 
M. Dumitru Mezilu, fors d’une 
visite éclair en Roumanie. 

Un avion a déjà δι affrété 
ns és 


daire au regard des événements 
que vit la Roumanie, J'anc Lg pre- 

DOou- 
ΞΕ en con. 
alors même que tons les partisans 
de l'ex-dictateur n'étaient 


sont mortes 


avaient assuré que sept cents 
femmes étaient mortes dans des 
hôpitaux cette année à la suite 
d'avortements clandestins. Sans 
compter le nombre de femmes qui, 


blés, une tâche rendue difficile 
le tempête de neige qui s'abnr 
depuis vendredi sur le pays. Cha- 
cun espérait cependant que les 


πέρα à l'idée d'être ι ue 1 
préféraient mourir chez elles plutôt | retrouvailles t avoir lieu 
que d'être hospitalisées. avant le de fin d'année, 

C'est que la politique «nata- Pour les et les enfants ce 
Este» du = ‘du peuple rou- | see la fin cauchemar qui pour 
main » τς ΟΣ ἐν ds : | certains depuis plus de trois 

ans. sont les 15 qui 


«δὶ vous ne voulez pas quatre 
evans, ayez-en cinq. » Autrement 

t, Contraception et avortement 
étaient interdits. Les femmes 
étaient notamment soumises à des 


examens sur leur 
lieu de travail pour les 
pos sonpovenen Free Le 
compte plus les À, acca- 
blants sur les drama- 
tiques d'une telle politique dans an 
pays — le plus panvre l'Europe — 


où Le seul moyen de persuasion 
s'appelait terreur. 
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La période Khrouchtchev 
vue par son gendre 


Le livre d’Alexet Adjonber 


Geneviève 8 eu tellement de 
faux espoirs qu'elle préfère, 
pour se réjouir, attendre le 
moment où elle pourra enfin 
serrer dans ses bras «sa» 
Vérane (quatre ans et demi). 
Mariana, elle, avec la fraîcheur 
et l'impatience de ses huit ans 
et demi va et vient, intervient 
dans la conversation pour parler 
de cette sœur d'origine rou- 
maine, comme elle, et qui va 


venir pour peut-être le 
réveillon dans le famille. 
Avant de se lancer dans 


aurait fait sensation, c’est 

moins le cas maintenant, après l'adoption, Me Geneviève Huet, 
trois ans de glesnost : de nombreux a tout essayé pour avoir des 
Lémoins encore plus autorisés que enfants, visites chez les spécia- 
le gendre de h listes, interventions chirurgi- 
ment plusieurs anciens membres cales. Un jour une collègue de 


du bareau politique, se sont 
sur 

Alexet Adjoubeïr n’en a pas 

moins été plus de dix ans 


un membre important de la nomen- à cause de la vie dure et 
RICRRE, de l'interdiction de la contre- 
a l'a: d'être un 
en de ception et de l'avortement. 


avec une certaine franchise sa 
de journaliste ἃ la fois privilégiée auprès de ἰδ DASS (Action sani- 
dès le début ( rédacteur à la 


Fomsomoléele Rond ila 
en , ans, 

da Khrouchtcheva, fille de 
Nikita Khrouchtchev, alors chef 
du parti à Moscou et membre du 
bureau politique), mais aussi 
exp 3 C’est lut qui fut chargé de 


nous comprennent pas el πὸ hous 
pardonnent pas ont raison», 
avoue-t-il 

Cela dit, le lecteur trouvera dans 
son livre nombre de À sur 


et non en 1949) et aussi en 
apprendre davantage sur a cr de 
contres 
uba, sur fes ren ΕΑ 


Khrouchtchev avec de aile où 


tente de a Η a 
ane contribution ἃ une histoire qui 
reste à écrire. 

τς MICHELTATU 


de Khroutchchev, 
PA l'ombre de Khroute 
380p. 150F. 


en 1987 de refuser tout nouveau 
dossier d'adoption et avait égale- 
men! interdit le sortie de Rouma- 
nie des enfants déjà adoptés. 

Après de dures négociations, le 
gouvernement français avait 
obtenu, en juillet 1988, Lx venue de 
soixante-Quinze enfants puis de 
cinq Pret de Pins 

. Mais depuis un an le prési- 
dent Ceausescu qui n'avait pas 
hésité dans le à faire un chan- 
tag économique par le biais des 

lamts, faisait la sourde orcille aux 
démarches françaises et n'avait 
plus donné aucune autorisation de 
sortie du territoire roumain. 

Mu Dufoix — qui a en! is sa 
démarche au nom de M Mer 
rand — nous a déclaré à son retour 
de Roumanie, vendredi, 29 décem- 
bre, que M. Mazilu avait immédia- 
tement donné son accord pour le 
dépert des enfants. « {/ m'a tout de 
suite fait part de l'admiration 
qu'il avait pour le président de la 
République, a-t-eile ajouté, es our 
l'artachement qu'il accordait à le 
France. » Pendant son court séjour, 
M Dufoix a d'ailleurs eu l'occa- 
sion de vérifier l'intensité des liens, 


Les otages du sentiment 


l'adressa à un des siens qui, 
selon la procédure roumaine, se 
mit à la recherche d'un enfant 
adoptable. En novembre 1981 
ils apprirent qu'une petite fille 
de cinq mois les attendait. 
Conformément à la procé- 
durs réservée aux parents adop- 
tifs étrangers, ils durent se ren- 
dre en Roumanie pour voir 
l'enfant et signer les papiers 
chez un notaire qui leur fournit 
des documents attestant que la 
mère avait bien abandonné 
l'enfant et qu'elle acceptait 
l'adoption. Pour toutes ces for- 
malités Geneviève et son mari 
ont payé l’équivalent de 
700 dollars (plus de 4 000 F] 
qui ont été versés à la Banque 
roumaine du commercs exté- 
rieur. En outre, le couple a dû 
dédommager la crèche : 
« l'équivalent de cinquante bou- 
teilles de lait par mois », précise 
Geneviève. Seul point noir, ils 
durent attendra dix-neuf mois 
avant de pouvoir enfin cajoler 
leur petite Mariana. Cette 
attente interminable, alors que 
tous les papiers étaient en 
règle, ne les dissuada pas de 
décider uns seconde adoption. 
Une nouvelle fois, donc, is 
se sournirent eux procédures 
françaises et rourmaines. Le 
15 juin 1985 Geneviève se ren- 
dit en Roumanie où on lui pro- 
posa un petit garçon. Tous les 
papiers étaient prôts, mais sept 


Retenus depuis plusieurs années 


Quatre-vingt-sept enfants pourront 
rejoindre leurs parents adoptifs en France 


δι moins culturels et affectifs, 
entre les Roumnins et les Français. 
« Dès que les passants voyaient le 
drapeau français de notre voiture, 
ils nous arrétaienr pour nous 
embrasser, nous remercier de notre 
aide. J'ai égolement eu beaucoup 
de témoigrages de sympathie 
concernant la mission de M. Ber- 
nard Kouchner. » 

M® Dufoix, qui a pu visiter des 
crèches et maisons d'enfants, ἃ 
consta16 leur extrême dénuement. 
Elle a décidé de faire porter les 
cffonts de La Croix-Rouge française 
à moyen et long 1erme sur l'aide en 
faveur des enfants roumains, dont 
le taux de mortalité est extrême- 
ment élevé à cause d'une profonde 
malnutrition et de l'absence de vac- 
cinatüon contre les maladies infan- 
tiles. « {1 est préférable. a-t<lle 
précisé, d'envoyer désormais des 
dons en espèces pour que l'on 
puisse mivux odapter l'aide à la 
demande. » M= Dufoix a pu véri- 
fier elle — même que l'aide maté- 
rielle acheminée ces derniers jours 
a été bien distribuée. Une trentaine 
de personnes de la Croix-Rouge 
française devront dependant rester 
en Roumanie pour trier et répartir 
les secours. 

"» Croix-Rouge française 
1, place Heary-Dun n 
75008 Paris. Tél. : 40-70-10-10. 


mois plus tard on avertit la 
famille Huet que la mère de 
l'enfant était revenue sur 58 
décision d'abandon. Le 26 jui 
let, Geneviëve reparti à Buca- 
rest pour à nouveau un petit 
garçon que l'on déclara inadop- 
table quelques mois plus tard. 
Enfin, en juillet 1986, Gene- 
viève put rencontrer, pour La 
première fois, Vérane. Elle avait 
quatorze mois. Une longues 
attente commençs. 

H y eut les crises de cafard 
fors de l'annonce per Ceau- 
sescu, fin 1987, qu'il mettant fin 
aux procédures d'adoption par 
des étrangers, et puis, l'espoir 
quend on appris, en 1988, que 
quelques enfants allaient venir 
en France. Vérane n'était pas 
du lot. Pourquoi ? Nul ne le leur 
a dit. 

Le dictateur avait ordonné 
aux directeurs des établisse- 
ments où se trouvaient les 
enfants d'interdire les visites 
des parents adoptifs. Ce n'est 
que grâce au courage et à la 
complicité de l'avocat roumain 
que Geneviève pu tout de même 
rencontrer son enfant qui, en 
quatre ans, changea trois fois 
de crèche. Entre 1986 et 1989, 
fes Huet se seront ainsi rendus 
onze fois en Roumanie. Ven- 
dredi, ils espéraient pouvoir, 
enfin, réunir leur famille. 
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LA RÉVOLUTION ROUMAINE 
Les industriels français pourraient renouer 


Les nouveaux dirigeants 
veulent un pouvoir fort 


Suite de la première page 

Le Conseil du Front de salut 
national a, d'autre pat ajouté à 
son programme la liberté de la 
presse et celle des cultes. Il n'a 
pas voulu préciser combien 
d’ anciens es Le mpg PES 
paient des postes nou- 
velles instances dirigeantes, en 
faisant valoir que l'a; 
au PC était obligatoire sous 
Ceausescu pour l'exercice de La 
moindre nsabilité, stque τ 

ui im t à présent était 
ee des ri dus. 

À le question de savoir si le 
CFSN, aujourd’hui tout- 


puissant. pourait n'être que pro- 
visoire, M. Ionescu du : 
ΤΣ memesr μῦς le sera 


da situation après les élections, 
mais si celles-ci établissent que 
de CFESN n'a pas le soutien 
nécessaire, il se retirera. » 
Les nouveaux partis n'ont pas 
encore réagi publiquement aux 
jeudi et 


tique annonçaient la fusion de 
ces deux formations créées quel- 
ques jours plus tôt. 
Plusieurs questions se posent 
rès la réunion plénière du 
CESN. Certains se demandent si 
le Conseil ne sera pas tenté de 
contrôler les nouvelles forma- 
tions politiques, c'est-à-dire de 
ne tolérer qu’un multipartisme 
interne au CFSN. D’autres 
notent que la structure du pou- 
voir définie par le Conseil repro- 
duiït celle d'un pouvoir commu- 
niste classique. Le some 
exécutif de onze membres. 
sidé par le président du SN. 
M. lon Iliescu, est le vbs 
itaire du pouvoir, 
une sorte de bureau politique. Le Le 
CFSN a été élergi de 36 à 
145 membres «pour intégrer 


toutes les sed gr politiques 
du nouveau σε qui 
rappelle le comité central des PC 
d'Europe de l'Est. Il est relayé 
par des structures territoriales 
qui se Calquent sur celles de 
l'ancien régime aux rad 
d entaux et 
&é qui lérnent d'ailleurs des Eyes 
ments, services et personnels des 


Une autre question enfin reste 
sans réponse à ce jour : Celle du 
limogeage de 'anc ancien chef 
d” } général 


La visite da ministre hongrois 
des affaires étrangères 
Inaugurant ses nouveaux pou- 
ere 
le - 
tie, M. Ion Iliescu ἃ reçu ven- 
dredi à le ministre hou- 


ἀγααι .CEite Vite 


τ Σ 
geants de Bucarest le respect des 
droits des minorités et un effort 


pour améliorer les conditions de 
vie des Roumains d’origine hon- 
groise. 

A l'issue des entretiens qu'il a 


deux capitales pour en finir avec 
les différends du passé. 

D'autre part, M. Horn a indi- 
qué que des avaient 
bien pris part aux combats aux 
côtés de la Securitate — informa- 
tion qu'il tenait de ses interlocu- 
teurs roumains — mais qu’ils 
n’agissaient pas sur ordre de gou- 


mations selon lesquelles des mer- 
cenaires arabes participaient aux 
combats avaient pourtant été 
démenties EE plusieurs respon- 
sables du — (AFP, AP, 
Reuter. } 


les liens tissés dans les années 70 avec Bucarest 


Les industriels françai z 
reprendre le chemin de Bucarsst ὃ 
S' est encore trop tôt pour le dire, 
les liens tissés tout au long des 
éss 70 jent être réactivé 

En octobre dernier, déjà, la 

ἃ la Foire 


sence de i 
avaient la manifestation 


La chute des régimes communistes en Europe de l'Est 
Un échec du « révisionnisme » 
selon l’ambassadenr d’Albanie à Paris 


l'Albanie n'est aucunement 
concernée par la crise d’une 


bouleversements aux- 
quels l'Albanie est le seul pays 
communiste d'Europe à avoir 
échappé cette année n'avaient 
pour objectif final, sefon 


par Khrouchtchev — qui 
n'avait rien d'un commu- 


ἃ 2 
ni peu près régulier Β avec 
la Roumanie 80. 


Si tous les pays occidentaux ont 
48 aetés par emo d'a δὺς 
tal imposé en 1981 par Nicolas 
Ceausescu aux achats roumains à 
l'étranger, les entreprises françaises 
en ont nt souffert. 
La Frande, premier créancier de Là 
Roumanie, ne devait-elle pas sup- 
porter plus que les autres parte- 


Le retour de bâton a donc été 
rade pour les sociétés hexagonales, 
dans la Roumanie un 


les accords de 

que signés au cours des années 70. 

Resauk, par exemple, a Jong- 
espéré aux Rou- 


re RTS comme l'avait it 
in des années 60 pour la R-12. 
rpm été pendant près 
de dix ans produit sous sa 
dans l'usine de Pitesti avant d'être 
commercialisé sous la marque 
Pacis. La Régie a df renoncer. 
rent À γπράστα PS de Rene 
plus trente 
mille voitures Axel dans son unité 
Oîtcit Citroën, au sud de la Rouma- 
ἰδ, παν ὁ er pr pee 3 
ὃ! pourtant cinq fois su 
eu. rieure. Les problèmes techniques se 
sont Sont combinés à l'impossibilité de 
Rnche déni Le πάπας 
ées nécessaires. La marque 


spectaculaire. En 1988, la Ronma- 
nie a acheté pour 710 millions de 
francs de marchandises à ἴα 
France. alors que ces achats 
étaicnt trois fois plus élevés 
en 1981. 

La Roumanie est pe be 

noire s0ixante-dix-neuvième 

Mais, dens le même temps, gs 


ventes roumeines à la France ont 
progressé. Elles s'élevaient ἃ 
2,7 milliards francs ea | 


aie serait ainsi avec trois 
ans d'avance (cs dernières 
tombæent 


éch 1992) à 
éteindre 10 de dollars 
PA my rats contractés soit 


au commerciales, 
soit auprès de gouvemements ὁδοῖς 


La France a-t-elle, or a 
d'autres pays 


contre des devises ? Ce n'est pas 
seulement vers l'URSS que de tels 


taires bongrois exportés vers 
TURSS. 
CAROLINE MONNOT 


De nombreux dirigeants acciden- 
taux ont adressé des messages de 


mité par le Parlement. M. François 
Mitterrand écrit notamment : « Con- 
naissant le rôle éminent que nous 
avez joué dans ls lutte en faveur du 
rétablissement des institutions 


gères, M. Roland Dumas, salue pour 
88 part l'« aube d'une nouvelle vie » 
qui se lève à Prague. 

Pour le président des Etats-Unis, 
M. George Bush, « l'élection de 
Vactav Hevel courome ἐπ fn d'une 
année de 
en Europe de l'Est » et constitue « & 
preuve vivante de la possibifté pour 
ce que M Havel a appelé le pouvoir 
des Sans-pouvoirs d'amener des 
ques ». 

A Moscou, fa porte-parole du 
ministère soviétique des affaires 
étrangères, M. Guenneci Guerassi- 
mov, ἃ félicité MM, Vaclav Havel et 
Alexandre Dubcek. « Nous Jour sou- 
haitons, a-til déclaré, de réussir 
dans ces hautes fonctions de l'Etat. 
(ὦ L'URSS respacte le choix du peu- 
pie tchécosiovaque. x En Pologne, le 
dirigeant de Solidarité, M. Lesh 


l'après-midi du même jour, ἢ 58 ren- 
ἀπ à Munich, en RFA, où ἢ rencon- 
trera le chanceïer Helmut Kohl. 


PRAGUE 
de notre envoyé spécial 
La capitale de ta Tchécoslova- 
quie s'est offert une Saint- 


nuit du 29 décembre l'élection de 
Vaclav Havel à la présidence de la 
République. En dépit du froid mor- 
dant qui s’est abattu sur le ville, 


populaire qui pris place au 

PE de ia quatue de Jean Hs. Une 
Enorme ière dont la nacelle 
était décorée de portraits de 
Meg Havel s'élevait lentement 


TCHÉCOSLOVAQUIE : l'élection de M. Vaclay Havel 


Prague fête « Monsieur le président » 


pour l'amener à 
Salle Vladislav afin ai prête ser- 
ment. 


Un protocole 
des pins classiques 
C'est un Vaclav Havel un 


avait été affert par les employés de 


l'entreprise de mode masculine 
Adam, qui s'étaient dit : « Π| n'est 
pas possible que Vaclav Havel se 
fasse élire président dans sa tenue 
habituelle, pull-over et chemise 
ouverte. » Le dramaturge 


slovaque ainsi mbres 
des autres nationalités de m'avoir 
apporté leur soutien, j'espère que 


BULGARIE 


L'usage de la langue turque et la pratique 
de l'islam sont de nouveau autorisés 


milation avait obligé tous les 
Bulgarie, dont 


2 ἀ05᾽ 


je ne décevrai pas votre confiance 
que bientôt pourront se tenir des 
Glstions fibres. Je vous demande 
de garder la mesure afin que notre 
révolution garde son visage 
intact. » Tel fut le bref message 
par le nouveau président à 
La foule compacte qui l'acclamait 
et dont les cris résonnaient dans la 
grande cour du Hradcany. 
« Maïntenant nous pouvons 
dire : Monsieur le président », 
vait-on lire sur une banderole. 
signifiait que l'on se réjouis. 


Cela justifiait la 
cas js ταὶ ais ἴα présence, parmi 


ne, des deux petiles-filles du pre- 
mier président de la République 
tchécoslovaque, Anna et Herberta 
Mazaryk, et que l'on renoue avec 
une tradition presque oubliée : la 
bénédiction du nouvel élu 
l'Eglise catholique. Celle-ci fut 
donnée par le cardinal Tomasek 
dans la cathédrale Saint-Guy, où le 
1] Pr gg et er 


veau panvole ἃ τὰν Pa Je Le 


hPa ésidens- 
ü Éarti com mai pour répondre au 
Hasies: comme où RE D Ge ἘΣ 
cours des quarante années passées. LUC ROSENZWEIG 


La nouvelle Constitution ne fait plus 
mention du rôle dirigeant du PC 


fÈe 
ê 


Π 


1} 
fe 
ἢ 
RE 
ΤΕΣ 


ments garantissent la liberté 
d'entreprise et celle de créer des 


devises fortes, les entreprises 
mixtes εἰ ἐδ droit pour les 


FRE 
ἘΠῚ 
ἯΙ 
TT 
ul 


Le sp cnn πθρ - 


LUE 


DRM N rt RE mo ἢ ἢ 


‘eurts à Jéruss! 


+ ὐπεπδέν εἰ es Fute 
EE AL LS CRT 
τὸ ν ὅδε επρωτα ώκὰς 
ἐς tra UMEe ἃ 
τ τ δια Jr 
JA: πε δ ce ji -. 
Ὁ ἐν παξῖωτε ἐξ 


gra 


Les quelque vingt-cinq mille 
hommes de troupes améri- 
caines. ont beau avoir « net- 
toyé » le:pays comme l'affirme 
le Péntagone, tandis que la 
Maison-Blanche se félicite, elle, 
de « l'excellent travail » effec- 
tué par les diplomates du Voti- 
can. por parvenir à un com- 
promis sur le sort du générai 
Noriega, toujours réfugié à la 
noncisture à Panama, il n'en 
reste pas moins que la situation 
sur place dégénère de jour en 
jour, ‘et que cette opération 
«juste cause », si chère au 


Tour s’est donc passé aussi bien 
que possible, Si bien, même, que 
cette Amérique plus sûre que 
jamais de son bon droit, celui du 
Fusticier ἃ la poursuite d'un bors-la- 
loi, ἃ peut-être fini per en faire un 
peu trop. Le ue tonitruant . 
Éreauisé à autour de ls nonciature à 
Paname n'a pas irrité que le Vati- 
can, qui vient de traiter les État 
Unis de «puissante 

Un journal .comme le Washà on 
Post — qui avait fermement 
approuvé. l'intervention — a 
dénoncé vendredi 29 décembre en 
termes très sévères le comporte- 
went «grossier el menaçant» 
adopté per. les forces américaines 


ες PROCHE-ORIENT 


‘Heurts à à Jérusalem lors d’une manifestation pacifiste 


coups de couteau et de hache par 
cinq hommes masqués. Selon la 
police israélienne, cet bomme 
serait un D HN IE de droit com- 


De: violents beurts ont opposé, 
vendredi 29 décembre, ἃ Jérusa- 
lem, quelque trois mille manifes- 
tantes aux forces de l'ordre israë- 
liennes, re de ja us 
importante estation pacifiste 
depuis le début de l'Intifada. Plu- 
sieurs personnes out été blessées à 
coups de matraque. D'autres ont 
&E arrêtées εἰ jetées sans ménAgE- 
ment dans les fourgoos de police. 

Ces femmes, des Palestiniennes, 
des Israéliennes et des Euro- 
péennes, partici) 
che à l'extérieur des remparts de 18 
vieille. ville, de Jérusalem-Ouest à 
Jérusalem-Est, qui avait pour 
thème « 1990, année de la paix ». 
Elles avaient reçu l'autorisation de 


AMÉRIQUES 
PANAMA : après une intrasion de GT's dans son ambassade 


Le Nicaragua expulse vingt diplomates américains 


de l'ambassade de Cuba : l«imur- 
sion des Gls à l'intérieur de k 
résidence de l'ambassadeur du 
Nicaragua, vendredi soir 
2 Les soldats améri- 
cains, après avoir dressé des bar- 
rages οἱ bloqué l'accès ἀπ bâti 
ment, auraient demandé à ceux qui 
56 trouvaient à l'intérieur = de sor- 
tir à la minute ». L'ambassadeur, 
qui se trouvait à ce moment Là au 


violer les règles diplomatiques -, 
que à 
a  πντ 


des « excuses officielles + du colo- 
nel américain 

qui avait mené Ja perquisition, 
tandis que conviés sur place, des 


qui «assiègent» l'ambassade du 
pape, de même que les tentatives 
d’« intimider » le Vatican. 
La Maison Blanche a d’ailleurs 
compris la nécessité 
rectifier le tir — et ordre aurait 
même été donné de faire taire les 
haut-parleurs qui assomment de 
hard rock les occupants de la'non- 
ciature, un ordre qui, vendredi soir, 
ne semblait toujours pas avoir δι 
suivi d'effet. Dans le même temps, 
le porte-parole de la Maison Blan- 
che n'a eu que des mots aimables 
pour le Vatican, < qui Jair du bon 
travail» : « Nous les laissons 


ème 


ter. Tout récemment cer. 
tains fonctionnaires de l'adminis- 
tration se plaisaient à 


combien + impérieuses » on 
« dures » étaient Je : mises en 
demeure adressées par Washington 
au Saint-Siège. 


Etalage 
de posroir 

Même si on a apparemment 
compris que la manière forte 
n’était pas forcément le meilleur 
moyen de faire fléchir une insti- 

tution et un pape qui en ont vu 
d'autres, les Américains ne sem- 
blent nullement avoir renoncé à 
faire étalage de leur pouvoir au 
Panama, au point de s'introduire 
en force dans la résidence de 
l'ambassadeur du Nicaragua ou 
de «contrôler » de trop près 
l'identité. des diplomates 
cubains. À manier trop ostensi- 
blement, après le fusil le bâton 
du gendarme, les Etats-Unis ne 
d’« aggraver leur 
cas» auprès des dirigeants 
letinoaméricains qui auraient 


Le président Bush, qui, dans 
un premier temps, avait multi 
plié les attentions et les contacts 
diplomatiques avec Les dirigeants 


ISRAEL 


se réunir dans le cadre des journées 
de manifestations prévues ce week- 


de jeunes manifestantes qui scan- 
daient : « OLP, oui ! Israël, πον 1». 

D'autre part, nouf Palestiniens 
ost été blessés par balles, vendredi, 


au cours d'affrontements entre | 


manifestants et militaires dans la 
bande de Gaza où un Palestitnien 
du camp de réfugiés de Khan 
Younis a, en outre, été assassiné. 
Accusé de « collaboration » avet 


D Le M δε ee pour que certains voient dans cette 
dessus dessous : Mis ouverts, μία. découverte, un nouveau « pré 
cards vidés, etc. ». Le seul terte» a des débordements améri- 
< butin » sur ce raid étant cinq cçains : 15 nonciature, dans une let 
armes légères qui furent immédis- tre (τὸς remarquée, n'at-clle pas 
tement rendues à l'ambassadeur. autorisé les troupes américaines à 


l'exaspération créée par l'incerti- Noricgs on ses partisans « pre. 
ἀπ général Noriega ? Ilest waique dent regrettable » se produise ? 


de « caches ὁ » dans les " 

ambassades de Cuba οἱ du Nicarar Les négociations H avait été lui-même démis par un 
gua au Panama, où se seraient, β coup d'Etat de l'ancien homme de « boat-people » 

disait-on, réfugié des partisans de entre Washington fort du pays, le général Ne Win, en 

M. Noriegs. À cet égard, de nou- β 1962. Le mois dernier, les auto- Hongkong ÉAFP]. — Quarante 

velles rumeurs ont accompagné, et le Vatican rés müitaires lui avaient demandé Personnes ont été blessées lors 

vendredi soir, l’annonce de la de dissoudre son « gouvemement d'une intervention de la poñca 

découverte « près de la noncla= Ἐπ attendent les négociations | Parole », mais U Nu avoir rofusé. Ἰοσεῖο, à Faide de σεξ bem 

ns lneeents δδ ρτος τε φραρὸ je. losrerss as | Son, vendredi 29 pt pr 

ἦς, il s'agirait de ressortissants pi a estiment à présent rip COLOMBIE ce Venenens, si tentaient 

ΓΝ dernière et dont là pas exclu que le général panaméen | A;res{ation saisir les πρῶ artisanales ue 

it déjà été signalée ch rom que le mans ἀρ su : possession, ont annoncé des res- 

combats. Mais Endare, qui pourrait le | ( « numéro cinq » ponsables da la police, Ces vio- 

juger sur place, bien que ce dernier lences, à l'intérieur du centre de 

fesse tout pour éviter «pareil | dy cartel détention de Chi-Ma-Wan, #8 sont 

cadeau ». De source ecclesiastique ᾿ produites au lendemain d'une 

à Rome, on laisse aussi entendre | gg Afedellin eltercation entre Vietnamiens, 


ser par le succès ? 

L'attitude qui fut la sienne 
lors d'une récente conférence de 
presse, au second jour de l'inter- 


vention, laisse en tous cas un peu 

perplexe. Etait-il nécessaire que | nonciature», démarche nppnyée 
le président des Etats-Unis affi- | per l'ensemble de l'épiscopat pans- 
che une aussi ostensible. bonne 


humeur et une si à 
traction ? Fallait-il vraiment liante - jusqu'ici du nonce a été 


américaines (M. Bush a exprimé 
Ééos en RU ΓΕ 


Des 


mois pi 
me ρίας ας que st plus riale des Etats» et réclame le 
a x 1er qui ne semblait avoir 
ie Rte gr caïns réunis au sein du « groupe de 


les affaires courantes de la suc- 
cession de Ronald Reagan ? Rio » onyt également dénonce, ven- 


M. Fitzwater, à qui l’on. 
demandait si l'épreuve pana- 


ae du président Bush, a eu 
cette réponse : « Le président est 

᾿ toujours le même : audacieux, 
macho... » Aux 
Etats-Unis, les porte-parole du 
ident sont autorisés à avoir 

e l'humour, et même à se 
oduër gentiment de leur 
patron. Mais, au-delà de la bou- 
tade, M. Fitzwater sait sans 
doute jee M. Bush n’est pas 


que l'on ΡΈΕΙ ea creux. Quitte 
à en faire an peu beaucoup dans 
son désir de montrer que le 
macho de Panama a trouvé plus 


jettent mutuellement la responsa- 
ilité de ces affrontements qui ont 
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À TRAVERS LE MONDE 


BIRMANIE fédéral, un avocat et un mifrant 
UN κὸ pour les droits civiques ». Il y a 
Ἵ le ge Hal Robase Vancs à δὲς 
n ᾿ juge 'ance 

en résidence surveillée minaham (Alabama. Doux jours 
FA 3 plus tard, c'était l'avocat noir 
L'ancien premier ministre U Nu, Robert Robinson, membre de 
et 13 autres personnes ont été l'association nationale pour 
placés «sous un ee de rene l'Avancoment des personnes de 
tion », ἃ annoncé, samedi couleur (NAACP) — une organisa 
30 décembre la radio officielle bir- που qui milite pour les droits civi- 
Dee ado: Renan Vonrmant ue = Qui ἐροῦνεῖς ἃ son ἰού ur 
eppa formations is fatal. Lo ἘΒί ἃ déclaré, ven- 
selon lesquellas U Nu avait été  dradi, qu'il « prenait ctte lattre δὲ 
âssigné à résidence. Salon Radio jes menaces qu'elle contient très 

Rangoun, leg 14 Personnes δ sérieux ». — (AFP, Reutar.} 


tennent au £ JOUVEMEMENT ραγαι. HONGKONG 
de temps avant la prise de pouvoir (yyarante blessés 
neuf ans, U Nu est le dernier chef dans un camp 


consta- dans le contexte actuel c'était assez 


intervenir dans ses locaux si 


naient des otages » où qu'un + 


dans un autre centre, qui avait tait 
Le « numéro cinq » du cartel de un mort at dix blessés {la Monde 
Medeilin, et l'un des plus proches du 30 décambre). 
collaborateurs de Pablo Escoben, boat-psople Chi-Ma- 
José Ocampo, a été arrêté ven- Ka ere PES ee es 
dredi 29 décembre avec cinq de dès l'arrivée des forces da police, 
ses gardes du corps dans la région venues saisir les armes en leur 
d'Uraba, à l'extrême nord-est de la bossassion, 8 déclaré M. Timothy 
Colombie, a annoncé, le jour Εἰ, porte-parole du gouvemnement 
même le corps de police d'élite local. Quatorze Vietnamiens ainsi 
chargé de la lutte contre les trafi- que vingt-six gardes et policiers 
quants dans le pays. ont été blessés au cours de certe 
L'arrestation d'Ocampo, alias opération. La police dit avoir arrété 
€ Pelusa » (« Peluche »}, a eu lieu vingt-sept Vietnamiens οἱ saisi 
dans une propriété du village de quelque sept cents armes dans 
Necocli, dans La province d'Antic-  l’encsinte de ce camp, qui abrite 
quis, par où 80 % de la coc&ne plus de trois mile réfugiés. 
ἀκροιτδο Vera δὲ Etats: Unis Wan 
teraient, selon les services de lutte RLA 
ant-droque pren DEN set 
Ocampo doit à présent trans- fe 
féré à Bogors. — (AFP. emaniement 


que M. Noriega pourrait £tre remis 
aux Américains « sf ces derniers se 
portaient garants de sa vie ». Aussi 
le Vatican, tout en traitant pour le 
première fois les Etats-Unis de 


pe a 
volomaire de M. Noriega de la 


méen qui voit d'un mauvais œil les 
'aite décon- | critiques dont l'attitude « conct- 


l'objet. 

A l'étranger l'attitude améri- 
caine continue à déchaîner réserves 
et critiques. Et trois jours après 
avoir :« bloqué » opposant Jeur 
véto au Conseil de sécurité de 


« l'ONU une résolution condamnant PT A) 

Τῆαμεγεηοα amine les Etats- | ÉTATS-UNIS ministériel 
vendredi, une ἡ ἀν 

ΤΩΣ παν ns le même sens Les attentats Le one rare a 

re aq générale. Le fi ce _e in cé, vendredi! 21 Are 

© texte proposé par le Hcaragua et ss) [5 pie gé touche notanmen les affaires 

ba, à la suite des incidents sur- ; et La Has 

venus devant Jeurs smbassades res- revendiqués étrangères défanse. τας 


par une organisation juré président de Orgue 
raciste ᾿ (OPEP), succède au générai lke 
Un mouvement inconnu a Dar 


ué, ce prési- 


veraineté et de l'imégrité territo- 


« retrait immédiat des troupes ».. 
Par ailleurs, sept pays latino améri- 


tions de ministre de In défense. Le 
général Domkat Bali, qui occupait 
ce poste, devient ministre da 
d'intérieur. Le ministère des res- 
sources pétrolières est confré à 
M. Jibril Aminu, ancien ministre da 
l'éducation, dont le fauteuil est 
attribué au Pr Babs Fafunwa, pré- 

fédérale 


dredi à Mexico l'attitude améri- 
caine et son «viol des missions 
diplomariques », tandis que dans 
un communiqué, la guérilla du 
Mouvement révolutionnaire Tupac 
Amaru au Péron promet «une 
vague d'attentats contre les 

citoyens américains » si le penta- sident de la Commission 

gone ne fait pas partir ses troupes : 46 _l’ensaignement primaire. -- 
de Panama. k (AFP.) 


ἰδ un nouveau 


en relief, lui 


JAN KRAUZE |. 
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POLITIQUE 


Le Conseil constitutionnel valide la loi de finances pour 1990 et le collectif budgétaire de 1989 
Un premier ministre par intérim dispose 
ὦ la plénitude des pouvoirs d’un chef de gouvernement 


cause que par ra ᾿ fiquide, par un 


Royal n'ont pas accepté la tentative, 
habitudes 


de tous les gouveme- 


, appelées 
n'ont rien à y faire. fl a ainsi annulé un « cava- 
Ê lier » dans le collectif et deux dans la loi de 
finances elle même. Dans celle-ci, i a aussi 
déclaré non conformes à la Constitution 
l'amende prévue en cas de paiement en 


er, d’un achat supé- 


rieur à 150 000 francs, l'estimant dispropor- 


une mainte- 
nant bion établie, les neuf sages du Palais. tionnée, et la possibilité, pour l'administration 


pour 
gouvernement ne puisse, comme 
sous la IVe République, par une 


intempestive, entraîner 

La chute du cabinet. Ἢ faisaient 

d'ailleurs remarquer que, depuis 
9: premier ministre était 


1958, le it tou- 
jours venu en personne procéder à 

cette formalité à la tribune du Palais 
Bourbon. 


Le Conseil constitutionnel leur 
répond que « l'exercice de la ἢ 


NTRE Toulouse et Pyré- 
nées et jusqu'à la Médi- 

, ἢ est arrivé que 
f'on assimile, ‘un . peu hécie- 


Qu'en reste-t-il dans la 
culture contemporaine, si ce 
éta- 


rait sérieusement évoquer, 
aujourd'hui, une composante 
politique 


Journaliste du quotidien, 
Michel Roquebert s’est fait his- 
torien pour retracer dans le 

f'Epopée 


trois volumes précédents 
avaient raconté le déroulement 
de la Croisada albigeoise, celle 
où s'est illustré Simon de Mont- 
fort ; le quatrième, qui ne sera 


l'absence de ce dernier », et que, 
dans ce cas, ce ministre possède 
pouvoirs attachés à 


« l'intégralité des 
la lui [est] à titre 
fonction gi est] con ] confiée 
a L'article 5 les séns- 
teurs RE que la sup- 
pression créant 
des ressources à pie étant 
repris dans le collectif, aurait dû 
entraîner, en conséquence, une 


d'effet 
sur les dépenses de l'Etat. Il 


confirme donc 58 jurisprudence dn 

30 oder 1982, sur un objet 
et annule le 

pangnpbe VI l'article 47 pe 


Les cathares 
pour mémoire 


pas le dernier, décrit l'ultime 

.croissde qui s'achève avec le 

traité de paix imposé par 

Louis IX à Raymond VII, comte 

de Toulouse, en 1243, année à 
de 


reste confondu devant ce 
de simplicité rustique 
et de haute spiritualité qui 
caractérisait les mœurs du 
temps. Les prédicateurs 
cathares, les parfaits et les par- 
faîtes, vivaient à la fois à l'écart, 
dans leurs € maisons », comme 
à Montségur, et « en constante 
osmess avec tous leurs parents 
dérnieurés simples croyants 3, 


ce que pensaient 1 députés. de 
le, l'institution de celle-ci ainsi 


1 


la suppression, 
pter du 15 janvier 1989, de 
l'exonération de l'impôt sur le 
revenu des primes de rembourse- 


La 


cale, qui est apparue comme une 
ion fiscale, ne saurait 
comme arteimte 
à la té d'entreprendre des éablis- 
+. 
des erreurs de l'ad- 
ministration : un amendement du 
groupe Ë qe fait décide 
pour moyens 
contre la fraude fiscale, que l'admi- 


Ils devaient travailler de leurs 
mains en même temps qu'ils 


On comprend combien ce 
paléo-christianisme, qui offrait 
de nouvelles voies de salut, qi 
nisit la puissance temporelle, 
introduisait un autre rapport à 


tion ont cruellement sévi. Cette 
dernière a institué là, à cetts 
époque, ce que l'on a appelé 
Plus tard « les lavages de cer- 
veaux », affreuse expression ; 
elle a instauré la délation 
«comme preuve incontournable 
de l'adhésion torala à l'idéolo- 
ges, observe Michel Roque- 
bert ; elle 8 voulu que l'héréti- 
que reconnaisse s0n erreur, 38 
repente δὲ consente « libre- 


Et c'est Parce qu'ils Peuvent 
toujours se reproduire Que ces 
crimes de l'Histoire ne doivent 
pas être masqués. Retenons, au 
moins, des cathares que le Mal 
existe et qu'il vaut mieux le 
savoir si l'on veut le combattre. 
"» Mourir à Montségur, par 


Michel Roquabert. Privat, 
512 pages, 260 Ε. 


fiscale, de demander en justice [8 rectification 


prescription, estimant qu'il y aurait là une 

atteinte à la l'égalité de tous devant [4 loi. 
En revanche, le Conseil n’a pas suivi les 

députés de droite et du centre qui pensaii 


que l'engagement de sa 


ité par 
rh en vertu 46 l'article 49 
alinéa 3 de 


ne pouvait 
annoncé, À l'Assemblée mationele que par le 
premier ministre en personne. Or, du fait de 


« dès lors l'administration se voit 
autorisée, à sa initiative et à 
l'occasion de la rectification d'une 
erreur dont elle est l'auteur, à inter- 
dire à l’autre partie de pre qui 
ἰα loi alors que cuis parte 
exstane, 
tai en dr de sen prbalei era 


Le Ca décide donc qu est 
k cette 


-- 


contraire à pos- 
sibilité de rectification d'erreur 


L’ex-FLNC appelle 
au développement 
de « la lutte armée » 
en Corse 


L'ex-FLNC (Front de libération 
nationale de la ἃ organisé, 
vendredi 29 


qu'au — dela des colo- 
pren, ire ζω, 


Pour l'essentiel, la logique d'une 
delle vouée à la dans le 
mg riqné Sera LT remise en 

car elle es est d'âne le Tori la Lorie ele & la 


EL Toutes Ts αἰ ἔνι gr 
ifs seront fermement 
De le de Le red 


Aoire peu le (... il esune seule 
pre celle 


it consister en une ver- 


socialisme 

qui ne 

sion plus ou moins corssbe de Ta de la 
πὶ en une ranspo- 


Per be même édulcorée, ec 
socialiste burezucratique, autoritaire 
RE 


immobiliers 
Larif ». Π avait exigé des « 
corses » qu'ils « Fra ps 


>. 


être 


150 ΟΟΟ francs. Il ajoute que les 
infractions seront sanctionnées par 
use amende fiscale de 25 % des 
sommes réglées en fraude. Si le 
Conseil estime que l'obligation d'ac- 


nelle, il 

15 de droite, qu'une amende de 
cetie importance devient une sanc- 

tion et qu'à ce titre elle doit respec- 


oi ne doit établir que des peines 
strictement et évidemment néces- 
saires ». Il ajoute que le recouvre. 


déplacement à l'étranger de M. Miche] 
Rocard, cette fonnalité avait été accomplie à 
plusieurs reprises, à la fin de la session perie- 
mentaire, par M. Lionel Jospin, premier minis- 
tre par intérim. Cela avait été le cas non seu- 
ent lement pour le budget, maïs aussi pour la loi 

te de programation militaire et pour Le texte por- 
tant diverses dispositions sur la Sécurité 
sociale. Le Conseil a reconnu à l'intérimaire 
toutes les prérogatives de l'habituel titulaire 
de la fonction. 


portions di la publ. 
Emendenen du Cru ekEV, 
Conseil décide cette disposi- 
Le Rosie LE Coaees 
πὶ Taxe sur les bureaux en Dede- 
: ἱ aux sénateurs 


Dont met 
d'un impôt Jocal propre à la région 


position de ce collectif Lis 

l'intégration de certains 

de Nograle-Cu édonie dans les 

corps métropolitains, n° sa 
Je dans une loi de Fes. I 


place 
l'annule 


Télématique 
Le groupe suisse CI Com 
prend le contrôle 
du serveur CVS 
Dom (CC τ pe 
Nicole, vient τε ἀν 4x de de en 
ΡΥ ΞΗΝ enr TETE | 


Celle-ci contrôle trois sociétés de 
télématique implantées à Paris, 


AZ Télématique, Wilrick et! 


Komodo, sous le nom 
de CVS un des princpaux serres 
français, avec un chiffre d'affaires 
pré de 76 de francs en 


AB-X, la filiale spécialisée de 
CI Com qui réalise l'opération, 
son implantation en 


ἔδεε, σὰ εἰς Pont me 


sd st Dee τσὴ la société mère 
de « Suisstel », premier service 
privé de ique en 5, 


munication, it réaliser 
plus de 630 millions de francs 
suisses de chiffre d'affaires. 


: a Le Ligne 

| saire pourrait chaager de nom. — 
Alain Krivine, animateur ee 
communiste rév 


puisque χ sppelation « commu- 
nisle » est, selon lui, « discréditée ». 
« I n'y α pas de tabou sur les mots », 
a-t-il précisé je même jour à 
Antenne 2, maïs « sur ἰδ contenx du 
combat. pour une societé socraliste et 

: communiste , HOUS ne 

| céderons en rien ». 

| 
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| AU PALAIS DE JUSTICE DE NICE 


Ι LE JEUDI 11 JANVIER 1990, à9k 


: BEL APPAR 


RENSEIGNEMENTS per t£éphons 
53852780, l'apremidt cachaivement 


Les prérogatives de l'exécutif 
par Thierry Bréhier 


créé protéger l'exécutif d'ex 
cès de ἐγ du législatif, dont la 
IVe République avait donné le viste 


exemple. Malgré 
en fait de plus en plus le gardien 
des droits fondamentaux du 
citoyen, ὃ n'a pas oublié cette voca- 
tion première. Sa décision sur la 
conformité à la de ta loi 
de finances pour 1990 en apporte 
5 confirmation. 
Le recours systématique et 
banal à l'article 49 alinéa 3 del la 
Constitution est contraire à ἰ8 
volonté de ses pères fondateurs. 
Pour s'en convaincre, ἢ suffi de se 


du Palais-Royal avaient l'occasion 
de donner un coup d'arrêt, puisque 
les députés du centre et de la droite 
faisaient 


mere du gouvernement par un 

ministre intérimaire n'était 
ta malle ni à l'esprit ni à l'usage 
de la ki fondamentale, 

Fidèle à 98 tradition, qui le 
conduit à récuser toute référence 
aux ε Vavaux PrÉPSrOIres », Σ, puis- 
que Ceux-ci n'émanent pas du 
consütuent — c'est 


n'a voulu 850 ‘en droit 
suict. Sans je dire, ἢ s’est appuyé 
pour ce faire sur la ἢ 


tre qu'il remplace et qui, par un 
arrêt du 31 octobre 1981, 8 
confirmé que le président de la 
République avait la possibilité de 
confier l'intérim du chef du gouver- 
nement à un autre ministre. 

En ne prévoyant fimite à 
l'utilisation du 49-3, le Conseil 
constitutionnel 8 rendu un fier ser- 
vice au gouvernement minoritaire 
de M. Michel Rocard. Mais l'ensem- 
ble de 58 décision est tout aussi 
prometteur pour ceux qui ἈΝ succé- 
deront à l'hôtel Matignon. 

Certes, ἢ a annulé trois € cavabers 

étaires » , mais il aurait pu être 
plus sévère. Le projet de ioi de 
finances à presque doublé de 
volume au cours de ls procédure 
parlementaire. 


Le refus de limiter le droit 
‘amendement ainsi de lais- 


ment et Sa majonté. Décidément là 
Constitution n'est pas faite pour 
l'opposition. 


τὰς ex τὰ æ vers fe le 


| μον 688 victieies ἢ 


Ludovie d 
'tomicides. à 


asruels ὧν 
Grondet d'est 


n 


cer Mars ἰδεῖς 
ες eng it τσ, Me. 


; ἀκ 200 pad gr ὦ 


ireunmud ste ss sta ἃ 


FATS DIVERS 


Mort d'un deu: 
après [ἃ fusil 


que κα céitque ax mr 
Lu sracafert à bep 


εν Au is prhée de 
- ᾿ anime Dem, 
43. τ ELLES 


ment Nero are 
-rrafirens Qi de τίνες 
τὰ sages ὧν εὐοδοῖ 


πέσον de 
à Luce εἰ de peus OS 


JUSTICE 


Le quadruple meurtre de 
Castelviel (Gironde) n'aura-t- 
ἢ donc ét6 qu'un acte de folie 
de Jean-Marc Ludovic 
Audouit, vingt-sept ans, fils, 
frère et oncle des victimes ? 
Revenu de son plein gré 
d'Espagne à bord d'un νοὶ 
régulier, escorté par les gen- 
darmes de la section de 
recherche de Bordeaux, le 
jeune homme a été ἱπουϊρά 
vendredi 29 décembre 
d'homicides volontaires et de 
parricides par le juge d'ins- 


ἢ est vrai que tout ls comporte- 
ment du meurtrier présumé 
depuis le jour du crime, le 
20 décembre, ne semble pou- 
voir s'expliquer que per un 

mental. Sa 


fiale, lieu du crime à bord de la 
voiture de son père dans 
laquelle ἢ « oubliera » un mou- 


FAITS DIVERS 


L'enquête sur la tuerie de Castelviel (Gironde) 


Ludovic Audouit ἃ été inculpé 
d'homicides volontaires et de parricides 


chok, apparemment maculé de avoir tenté, sans succès, 
Son propre sang ; son escapade d'explorer quelques autres 


gendarmes qui, à aucun 


moment, n'ont été amenés à reconstituer 


exercer sur ki quelque pression 
que 09 soit. 


Mort d’un deuxième policier 
après la fusillade de Nîmes 


Alors que son collègue était mort 
lors de son transfert à l'hôpital, on 
deuxième 


fin de matinée (nos dernières édi- 
tions du 30 décembre), après la 
fusillade qui les avait opposés, 
jeudi soir, à Nimes, à un des quatre 
évadés de la prison de Mende 
(Lozère), Hamdame Djemas, 
trente-et-un ans, tué à son tour. 


trente-sept ans, avaient pris en 
chasse une Volkswagen Golf sur le 
périphérique sud de Nîmes, qui 
rapidement se trouva immobilisée 

Protestations 

après Pattentat 

de Montfermeil 


Seine-Saïn! vice-président 
du conseil et président du 
groupe socialiste, condamne 
à CE que de telles 
rat» et « réaffirme que de telles 
pratiques sont indignes du combat 
polirique et discréditent ceux qui 
en sont les auteurs». Pour le 
député, «le contexte local de 
racisme et de , accentué 
per l'attitude du maire de Mont- 
il [NDLR : refus d'accueillir 

des enfants étrangers dans les 
écoles] ne peut que favoriser le 
développement d'actions de ce type 
qui sont la négation de loute 
démocratie -. La Fédération PS de 
Seine-Saint-Denis ἃ publié un com- 
muniqué allant dans le même sens. 
Le 29 décembre, vers 1 ἃ 30, un 
engin constitué d'une bouteille de 
pes kilos et de plusieurs boules 

tanque avait, En ΟΧ] 

Pa la porte d'entrée vitrée du 


1e juin contre des véhil par- 
ticuliers à Livry-Gargan et le 
21 décembre au restaurant algérien 
Le Baccara à Vaujours. 


Michel Nevot, touché à la tête, 


Le directeur de la DST, M. Ber- 
nard Gérard, représentant 


M. François Roussely, directeur 


plusieurs hauts fonctionnaires 
représentants du ministre de l'inté- 
rieur, M. Pierre Joxe — en visite en 
URSS — pour s’incliner devant les 
dépouilles des deux policiers. 


ont, pour leur part, tous très vive- 


ment « ἰα détermination d'un tueur 
qui n'aurait pas pu agir s'il avait 
été incarcéré dans des conditions 
maximum de sécurité » (ΕΟ) et en 
demandant « /e rétablissement de 
la peine capitale » (USCP εἰ 


De son côté, M. sr ται 
Pen, président du Front nati a 
estimé qu'« une fois de plus, la 
police a payé chèrement les 

ü de notre sys 


Carences 
tème judicaire et pénitentiaire ». 


tunisienne a arrêté, mercredi 
27 décembre, à Tunis, Ladi 
Bouaza, évadé le 6 der- 
nier avec buit autres détenus de la 
prison de Lannemezan (Hautes 
Pyrénées). Ladi Bouazze était 
arrivé à Tunis a τς δὲ 
faisant passer uw CT 
nome pour es Fêtes de Noël et 
du Jour de l'an. I disposait d'un 
passeport français falsifié. — 
(AFF) 


u cette famille, — les gendarmes 
de reddition, enfin, dans  jevaient concentrer teurs 
les locaux du consulat de recherches sur ce fis € monté à 


incohérents, semble avoir 
désormais 


SOCIÉTÉ 


choisi de se taire 


Inculpée un magistrat de 
Nanterre: (Hauts-de Scie) 
« trafic », 
La jure femme est incarcérée 


Les chiffres indiquent, en centimè- 
αὐ hauteur de nEÏge ἐπ bas puis δὰ 
haut des pistes. 


ne. Les je : 0-35; 
Corbier : 0-10; Courchevel : 0-25; 
Es Voland-Coheanoz : 5.6. ; Flaine : 


3-50: ne. ; Les Gets : 0-15: 
Bornand : 0.15: Les Hou- 
: 0-10; Les 
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VOILE : Course autour du monde en solitaire 


vait sur la coque de son bateau 
couché sur le flanc, a pu 


Après une journée et une 
nuit d'angoisse, l'heure était au 
soulagement et aux premières 
questions, vendredi 29 décem- 
bre, sur la péniche Vendée (PC 
de la course) amarrée Port de 
Javel}, à Paris. Dès 9 h 23, 
l'Hercule C-150 de ia marine 


assis «ur le côté tribord de son 


vulgaire dériveur pendant plus de 
vingt-quatre heures, sans sc redres- 
ser ni se retourner 7 Tandis que les 
venait la première nouvelle surpre- 
mante. Avant de prendre la déci. 
sion, toujours difficile, 
d'abandonner son bateau, Phili 
voulait tenter de le redresser avec 
l'aide de Loïck ! 


Faute de contacts radio, il ne 
restait plus Qu'à imaginer les 
manœuvres des deux 
isolés du monde, à quelque 
1 100 milles (2 000 km) au sud-est 
du Cap, sur une mer agitée par des 
vents de plus de 30 nœuds. Le sus- 
pense allait durer jusqu'à 15 b 09, 
lorsque Pierre Follenfant « 78.5- 
Charente-Maritime), qui était en 
contact radio avec Loïck Peyron, 
expédiait un télex à ses amis du 
CRAIN de La Rochelle. 


Au coutesn 


« Fieury-Michon est redressé 
après avoir démäté l'artimon, 
écrivait-il Tour va bien Philou 
remet en route avec le radeau de la 
Méduse, la ile en lam- 
beaux et l'apocalypse sur le 
bateau, mais il a la frire. Lada 
reste encore un moment de 
conserve pour prévenir le PC. 
Pierre. TBS. » Les bouchons de 
champagne pouvaient sauter au PC 
de le course dans l'attente de plus 
de précisions lors des vacations 
radio quotidiennes de 18 heures. 


Pierre Follenfant était encore le 
premier à se manifester pour 
confirmer le contenu de son télex, 


aussitôt suivi par Loïck Peyror. Le 
jeune Baulois indiquait les condi- 
tions du naufrage : « Phiou est 
parti ax lof, et le bateau, qui navi- 
guait avec un ris dans la grand- 
voile el un morceau de génois tan- 
gonné, ext resté couché, = Τὶ 
racontait surtout les opérations de 
redressement mises au point avec 
Poupon, muni d'une petite VHF 
portable. 
À son troisième passage, Lock 
avait pu saisir Le bout qui 
lui était lancé pour mettre le 
bateau face au vent et donner 
moins de prise à ce dernier. La 
manœuvre ne suffisait pas Phi- 
Hope P iécidait alo!s de cou 
per son mât d'artimon au couteau. 
Un travail de deux heures jusqu'à 
ce que Le miracle se produise, 


« Le bateau s'est redressé lente- 
ment, raconte Loïck Peyron Le 
πιάϊ est sorti de l'eau avec ses 
voiles déchirées. On aurait dit un 
vaisseau fantôme. C'était fabu- 
leux. J'ai filmé le spectacle, Dom 
mage que vous ne puissiez pos 
récupérer les images " " Le temps 
d'une rapide inspection, et Philippe 
Poupos pouvait rassurer s0n sanve- 
teur. Les structures du bateau 
n'avaient ἃ priori pas souffert. Le 
plus grand désordre régnait à l'inté- 
rieur, mais l'eau n'avait pas péné- 
tré. I était 15 heures. Lada-Poch 
pouvait reprendre sa route vers les 
50° hurlants. La course autour du 
monde en solitaire sans escale 
continuait pour Loïck Peyron et les 
onze autres CONCUrrEnts. 


GÉRARD ALBOUY. 


douzième rallye Paris-Tripoli-Dakar 


aux responsables de ce pays tous 
les avantages que l'épreuve pou- 
vait leur procurer. Le prix de 
l'essence a fait un bond impor- 
tant dans un pays producteur 
d'or noir. « On nous a annoncé 


Lans-en- 5: 0-3.; 

d'Allevard : 00; Les Deux-Alpes : 0- 

50: Les ux : 0-15; Saint- 

Pierre-de-Chartreuse : n-C.; 
πο, 


ΠΡ 


Super-Sauze Serre-Chevallier : 
2065 ; SperDE : 0-30: Val 
d'Allos ln 1120-45 ; Vars : 0-25. 


75002 Paris, LE : 42-66-6668 ; Suisse : 
11 bis, rue Scribe, 75009 Paris, t6L : 
4742-4545. 


sur le bateau que nous devions 
acheter des bons d'essence pou 
tout le parcours libyen, explique 
Pierre-Marie Poli, à raison d 
20 F le litre, soit un investisse 
ment de 800 F pour le: 
motards ». L’essence plus chère 
Gaston Rabier le savait déjà, lu 
qui a dû verser 37 000 dollars sus 
un compte en Suisse pour assu- 
rer le ravitaillement de son 
équipe. 


Essence eu hausse, hôtels hors 
de prix et change à des taux 
défiant toute concurrence, les 
autorités ont vite compris que le 
Dakar pouvait aussi être un bon 
moyen pour faire entrer des 
devises. L'exemple algérien a 
fait des émules. L'idéologie n'est 
pas abandonnée, mais à côté des 
banderoles qui proclament que le 
peuple palestinien doit retourner 
sur ses terres, les hôtels chassent 
les dollars. 


La Libye prend plaisir à 
mélanger les genres. La notion 
de profit n'est absente que dans 
les discours officiels, ailleurs elle 
règne comme partout. + Les 
affaires ont pris de l'importance 
dans notre pays », explique un 
commerçant en montrant Îe hall 
de marbre d’un grand hôtel, des- 
tiné à séduire une clientèle inter. 
nationale. 

Pour elle l'aéroport s'est 

isé, les communications 
se sont améliorées, même si le 
jour où le rallye arrive il est 
impossible de téléphoner à Paris. 


Voilà la Libye que découvrent 
les concurrents. Un pays où les 
traditions sont bousculées par ke 
commerce. Une nation qui inves- 
tit dans les constructions sociales 
sans oublier d'acquérir de gros 
avions militaires que les rares 
arbres de bout de piste dissimu- 
lent mal. Un Etat où les grandes 
déclarations cachent un sens pra- 
tique très avisé. La Libye si criti- 
quée, qui offre à ses habitants 
des images télévisées d'un avion 
chargé de matériel de secours 88 
posant à Bucarest. 


Les déclarations et les actes 
contradictoires se bousculent. 
Un ensemble qui empêche les 
jugements sommaires, qui donne 
le tournis. Alors, comme pour 
accentuer le malaise des partici- 
pans, les autorités [eur ont 
offert une pelite surprise, ven- 
dredi 29 décembre, lors du 
départ de la première étape. 
Elles avaient prévu un passage 
dans la ville de Tripoli pour satis- 
faire une nouvelle fois « Le pla 
sir des er mais elles 
avaient aussi un 
devant la villa du « guide ru 
Révolution ». 


Là, Motanen Kadhafi, troi- 
sième fils du colonel, a tenu à 
saluer les coureurs. Le garçon de 
quinze ans leur a expliqué pour- 
quoi les Américains sont «de 
nouveaux nazis ». ΕἸ leur a sur- 
tout demandé de remercier la 
France d'avoir empêché les bom- 
bardiers américains de survoler 
son territoire en 1986. Cette 
année où les bombes étaient tom- 
bées dans le jardin du fondateur 
de la Jamebhirya. 

Après ce discours violent le 
fils du colonel a enfourché sa 
Honda 125 rouge pour donner le 
signal du départ des concurrents. 


SERGE BOLLOCH 


Première étape 


Tripok-Ghademes 
[639 km dont 273 de spécisie 


omnisports de Paris-Bercy, à 
l'occasion de La ière ἢ 
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CULTURE 


MODE 


doate le symptôme le plus flagrant 
de la décennie dont on gardera au 
moins un souvenir : Celui d'une 
poin 

nir un média à elle toute seule, 
machine infernale des années 
«style > marquées par une fascina- 
tion pour l'apparence, le signe, la 
formule, l'image, qu'elle soit artis- 
ἅψας, cathodique, publicitaire. 
‘est dans le contexte d'un gigan- 


tue vernissage qu'auront ἔξ 
lés les nouveaux talents. 


En ouvrant 58 maison de couture 

à Paris (ce qui ne s'était pas fait 
Ungaro, c'est-à-dire 1968), 
Christian Lacroix suscite un 


international, a 
sentant en parution magazines ( 
février à novembre 1987) ΟΝ - 
lent de ci millions de francs 
d'achat d'espaces publicitaires. Un 
phénomène 


exceptionnel, 
’alors mises à les robes 


avaient ce ἐλ des. 
air mode vomi sub blimée de la 
Riebrgsiges 


En France, le culte de la chose 
Eng on gg ordi 
au sommet de 


l'Egypte ancienne (une robe 
«momie» de feu Di Sant 

Angelo) aux années 70 (les pattes 
d'eph Fan de Thierry Mugler.) « Cha- 


Fins de siècle 
Après la Fondation Cartier, voici que le Mnsée des arts de la mode à Paris 
el le « Fashion per of bn », à New-York, se penchent sur les années 80 


s'est souvenu de la Grèce antique, 
de new-look de Dior a remis 
l'honneur les courbes de la Belle 
ÆEpoque.… Le phénomène des 
années 80 a ceci d'unique que les 
créateurs n'ont pas privilégié une 
période. Leurs nombreux voyages 
dans l'histoire sont l'expression la 


niques artisanales, l'amour du 
détail et des marières. » 


Ici, la des 
A ps Rs 


le es te 
tantôt à des choix, tantôt à des 
solutions de facilité. Une Jean 


tionne décidément Poiret et 

Kari Lagerfeld triomphe, 
avec à lui seul huit toilettes inspi- 
rées tour à tour par Watteau, la 
Belle Epoque, les années 20... Le 
livre-album qui accompagne 
l'exposition (Rizzoli), passe en 
revue les images et les compare à 


PHOTO 


L’ami 


1 d'Arles 


. La correspondance Cocteau Lucien Clergue 


Lucien Clergue écrit sa première 
lettre à Jean Cocteau le 7 novem- 
bre 1955. Agé de vingt et un ans, il 
est totalement inconnu et passe ses 
journées dans un obscur res Ἢ 
province. La corres, 
échangent, et dont Actes Sud 
publie des extraits, va de cette date 
àjuin1963. . 

De requête de préface (suggérée 
par Picasso) aux coquetteries 
d’une .célébrité surmenée, qui 
décrit les photos comme étant 
« une massé légère de poésie », aux 
réitérations insistantes et mésen- 
tentes répétées, on mesure l'entète- 
Her) révérencieux d'un ὀρδίαιονς 

qui ἃ 8ὰ mener avec ἃ propos 
une Carrière mondiale. Simon 
dénommé un « pélerinage d'ajfec- 
tion» un premier contact a lieu 
Mais le jeu du chat et de La souris 
se poursuit jusqu’au bout, 


de ses photos (nus, Gitans et 
natures mortes) pour ses dessins, et 
la fresque de la Fhapelle de Ville- 
franche. 


Du « Cher monsieur Cocteau », 
on glisse affectueusement à « Mon 
très cher Jean ». Cette joute épisto- 
laire est un piquant et 
savoureux de la difficulté pour un 
jeune photographe de se faire 
Connaître cn un temps où un album 
’était publié que s'il était présenté 
Par ue grand nom de la littérature. 

PATRICK ROEGIERS 


» Correspondance Jean 
Coct 


propos de Hubert Nyssen, éd. 
Actes Sud, 81 p., 69 F. 


d’autres (tableaux, gravures) dans 
une rigueur d'anthropologue. 


Cocktail 
mondain 


L'exposition « Doucet, Worth, 
Pingat» du Brooklyn Museum 
de New York, montre combien 
les fins de siècle se ressemblent. 


les richesses, 

tetions. Charles Worth (1825- 
1895), considéré comme l’inven- 
teur de la haute couture, 
privilégie les mélanges cossus, 
récupère le style souk façon 


VARIÉTÉS 


Le nouvel album 
d'Eddy Mitchell 


A force de célébrer les films 
américains et ses héros mythiques 


dans l'inépuisable série télévisée /a 
Dernière Séance, de ἢ l'acteur 
au cinéma et de r des films 


publicitaires, on finissait par 
oublier qu'Eddy Mitchell était 
d’abord chanteur, lun des rockers 
des années 60, avec Johnny Hally- 
day, à avoir survécu aux modes 
sant renier sa musique originelle, 
Cinq ans a un spectacle mis 
en τοις au Pos de Ra μι 
Jérôme Savary, Mitchel publie 
eofin un album où l'on retrouve ls 
ele qui ont Le de iui le 
Paie abs à manitre τοῦ 
er plaisir: sa manière tou- 
jours aussi inimitable d'attraper 
une mélodie, de s‘y promener avec 
une nonchalance apparente, puis 
de rouler crescendo, de mêler ten- 
dresse et exubérance et d'aller 
jusqu'à une violence contenue 
Deuxième délectation : la diver- 
sité des goûts et des couleurs qui 
noces (On m'a 
que) au rock n'roll (les Lionnes 
2 du blues {Baby Blues) au 
rhythme and blues {Tache 
d'huile), tous les genres étant 
ss -avec un solide sous de 
umour et un£ énergie isd- 
ble, toutes les musiques, sauf deux, 
étant écrites par Pierre Papadia- 
mandis, le compositeur de Mitchell 
depuis vingt-quatre ans. Troi- 
a satisfaction: les textes, 
cosignés souvent avec Boris Berg- 
man), jamais bâclés, avec une écri- 
ture directe, simple et un regard 
κατ ἴα réalité quotidienne. 
« Le d'un disque, dit 
bel, prend aujourd'hui 
f'al ape opération de Bourse. 
ST votre coup réussit {μπὲ vente 
par centaines de mille, mais aussi 
deux à trois titres dans le 1op 30. 
vous pouvez monter un spectacle 
Sinon, tout est à reprendre de zéro, 
si vous avez les reins assez solides 
εἰ les moyens... » 
ον. 


» Album et C.D. Polydor. 


Chelsea (an manteau du soir 
coupé dans une djellabah ber- 
bère en ottoman de soie). Là 
aussi, la mode regarde en 
arrière : Doucet (1853-1929), 
fils d'un des pionniers de l'indus- 
trie chemisière en France, 
exploite dans ses plissés délicats, 
ses flots légers de dentelle, une 
passion pour le dix-huitième siè- 
cle et ses vaporeuses « chemises 
à la reine». On connaît ja 
suite : la suppression du corset 
par Poiret, Chanel et ses tenues 
volées aux hommes, la « libéra- 
tion » par la souplesse du jersey 

et la simplicité, le début pi 
ère moderne... 


À côté de ces deux rétrospec- 
tives new-yorkaises, la manifes- 
tation du Musée des arts de La 
Mode fait pâle figure 2 On a 
voulu ici tout dire, tout raconter : 
le corps, le noïr, la couleur, le 
stretch de Marc Audibet et 
d'Azzedine Alaïa, le masculin, le 
féminin, les intemporels.… Le 
résuitat est là : deux cent Cine 
quante vêtements (en majorité 
français), mis là comme les 
restes d’un cocktail mondain 
saturé par les disputes de clans 
(pas une seule robe d'Yves Saint 
Laurent) et les vaïines politesses 
aux prêteurs. Les historiens de 
demain verront peut-être dans 
cette exposition la fébrilité, la 
fragilité d'une époque en mal de 
repères, retenant maladroite- 
ment la fin d’un monde. À moins 
qu'ils ne l'oublient, une autre 
façon d’être fidèle aux 
années 80. 


LAURENCE BENAIM 


> Historical Mode, Fashion Insti- 
tute of Technology. 227 West 
27 th stroat. 10001 New-York. 
TéL : (212) 7260-77-08. Jusqu'au 
27 janvier. 

D _« The opulent era Fashions of 
Worth, Doucet, Pingat» Broo- 
kiyn Museum, 200 Eastern Park- 
way. Broolyn, New-York, 11238, 
jusqu'au 26 février. 

» « Nos annéss 80 » Musée des 
Arts de ina mode, 109, ruse de 
Rivoli, 76001 Paris, Tél. : 42-60- 
32-14, jusqu'au 1“ avril, 


CINÉMA 


Vingt mille lienes avec les Beatles | 


Une reprise qui a bien vieilli : le dessin animé 


de George Dimning, 


po rabirude, ce n'est jamais très 


remonter Éans un dati adimé. On 


peut interpréter cette métamor- 
hose comme l'ultime étape de La 
Et dune nee Comme 
Nes md. les Facissa 5, les 
es avaient fait l'objet d'une 
série à La télévision américaine. 
Mais en 1967, au moment où fl 
fut décidé que 1e dernier film que 
le groupe devait à United Artists 
serait un dessin animé, les Beatles 
avaient définitivement quitté leurs 
habits. d’idoles des jeunes. Retirés 
de la scène, ils étaient le centre de 
gaité d'une po qui se créait 
jour en uATUOr ait 
été ἃ l" us TMOnvERIEN bip- 
pie ou qu it pris 16 train califor- 
mien en marche, ils allaient au pas 
de leur temps. 
Du coup, cette idée de dessin 
initialement à 


tre titres, on trouvait deux com 
sitions psychédéliques et et léger. 
George 


ment cacophoniques de 
unanimiste 
de M 


ΑΙ r ther 
et He) pui Élégiet accès ὧν 


ME t par 2 chan- 

ue l'on n'entend d'ailleurs pas 
das version da film qui passe en 
ce moment à Paris. a. avait 
sûrement pas là de quoi faire on 


intelligible Fait de cations des 


Beatles, de Shakespeare, de la 


THÉATRE 


Le temps des enfants 
Le théâtre pour jeune public ἃ été un « must » 
voici quinze ans. Atjourd'hui 
c’est plutôt l'isolement et le malaise 


Fix d'année un peu grise 
théâtres de ἐκ μακεν En dépit d'un 


cation, de l'imege publique. Faute 
de moyens, de circuits de diffusion, 
les petits spectacles, nés d'ane 
démarche singulière — comme ont 
pu l'être ceux de Gilberte Tsaï, à 
partir d'un travail avec les enfants 
— se font rares. 


Sexis prospèrent, à l'abri de leur 
citadelle, les centres dramatiques 
gen fonctionnant en autar- 

cie, presque sans contrôle. On pos- 
sède son théâtre, son auteur maison 
et.comime dans toutes les institu- 
tions, on se met en scène ct on 
s’échange les productions entre 
centres. Ainsi, Maurice Yendt, 
directeur du Théâtre des Jeunes 
Années (TJA) à Lyon. a-t-il 
récemment monté ses Tambours 
de Valmy, et Patricia Giros, codi- 
rectrice du Théâtre de Montreuil, 
son Barbe-Bleue. 


Pourtant, malgré les salles tou- 
jours pleines, ces organismes soul- 
frent d'un véritable malaise et 


Festival shoes n’a pas Dan 
qué de souligner la cassure entre le 
théâtre et celui qui s'adresse aux 
jeunes spectateurs. Actes Sud- 
Papiers vient d'en publier Les 


pour 
l'isolement où il s'est farouchement 
enfermé, faute d'avoir su s’impo- 
ser. 


Or le centre de la Pamme verte, 


stra : « Rien ne sert de rejeter 
da responsabilité dans l'autre 
camp. Si le théâtre pour enfants 
est malade, ce n'est pas à cause 


« Yellow Sabmarine » 


et aux rues de Liverpool 


ks des cabaies, mais de l'indifférence 


générale. Si j'ai accepté ja tâche 
qui m'a été confiée. c'est que je 
veux essayer de dénouer la situa- 
sion, d'ouvrir une brèche sur le 
᾿ ones 
: oui ou non crég- 
ΤΩΝ existent-elles à l'écart du 
ghetto. des forces capables de 
s'intéresser à ce public particulier, 
de lui donner autre chose ? 


» Nous parlons que oui. Un Jac- 
ques Nicher, par exemple, pourrait 
avoir envie de renconirer les 
enfants. Il ne trouverait pas désho- 
norant de travailler, juste une fois 
peut-être, pour eux. Et il n'est pas 
de seal, » 


Raskine, Æiki l'Indien, de Joël 


Féhertoire que de nouvelles formes, 
an Du Expo per στιν dans le contempo- 


RO EE 
der deux pièces par an à des 
auteurs différents Après Jouan- 
nca, ce sera Ivane Daoudi, avec Ja 
Bicyclette de l'an neuf. Les auteurs 
ne s contentent pas de donner 
pe me A 

pendant plusieurs mois à la vie 
du théâtre, qui se met à leur dispo- 
sition même si le projet es conduit 
dans un autre lieu. 


Cette expérience peut-elle Etre 
considérée comme exemplaire ? 
« Pas nécessairement, les mêmes 


L'histoire est d'une simplicité que μη vivre pleinement la fragi- 


. rat bd que 


aller Chercher l'aide des ἐς Bates 
Bien sûr, les Meanies ne craignen: 

que trois choses : la ETamqur 
et la musique : bien si , les Beatles 
(ao par den comédiens et 


ui 
are or αζῃ 
τρία) rétabliront 
cal ct, faveur princière, is apparai- 
font δα chair et en os dans toute 


A pe 
᾿ re musik | Charies-Du) 


Rencontres 
Charles-Dullin 


Les Rencontres pobsrals 


blent 
treizième A Fans le ΠΑΡ 
Marne, du 5 janvier on 3 février, 


— notamment le Théâtre en 


splendeur, juste avant le | treize compagnies compétition 
landes sple pans 


On plonge dans Yellow Subma- 


rine avec une facilité qui, au début, | compagnie Articulation… 


déconcerte, Le délire visuel coor- 


repi 
péisde a lop'are qu fait mal à 


peinture orange. Mais, sous la sur- 
Charge, le charme agit parce que, 
en accumulent une douzaine de 
trouvailles à chaque plan, on finit 


passé ἃ La am Be nt 


le Versant, Le Théâtre Machine, La 
Elles 


viennent d'Île-de-France ou de pro- 
Biarritz, 


par tomber juste assez souvent. Et, | Villejuif, Arcueil, 


en mises en abîme, de 
solarisation, 


Muyrintbe ee 


par retrouver la musique, univers 1 rains, des 


ue du groupe. Tout ça grâce , 
tn volonté sam artère D 


Ivry, Vitty, Cle Ra Toute 


on finit | ont choisi des auteurs contemipo- 


ues du 
siècle, comme Claudel, 
Brecht, Barthes. et d'autres moins 


pensée qui fait de cette œuvre de  Connus comme François Cervantès, 
commande un Pstantané parait do | Pierre Christin. 


pds le pounée d'adclniine 
d'ail | 

brute de Quatre 
vent, OU 56 passer carrément 
d'images par crainte du ridicule 
d'époque. Mais, comme le chante à 
δέν près Elvis ἕπεο 
τρὶς pas ce que l'amour, la paix et 
La compréhension ont de ridicule. - 


THOMAS SOTINEL 


Le πω εν se terminera le 
3 février 


ire Romais- 
dens le | Rolland Ἂν villejuif, avec Le 
Baso- 


Levoir, per la com, la 
che. Le palmarès 1990 sere 
annoncé à l'issue de la représenta- 


FRANCIS GOUGE 
> Ronssignéements : Théëtre 
Romain-Rollend, 18, rue Eugène- 


“Je ne | tion 


» À l'Action rive gauche, 9, rue | Vartin, 94800 Villejuif. Tél. : 47- 
| 26-15-02. 


des Ecoles, 75005 Paris. 


MADELEINE | 
COM ADP 4 AL LME DEN 


Ἂς PROLORAR NE 
pe LE TETE eee | un 


PORT ROYAL 


πα crenleher 
ae creme | 


Le Voleur de femmes (1937), d'Abel 
PL, 15h; J'accuss 11918), d'Abel 


Mère (1926), de Vsévolod Poudovkine, 
14h 30 ;-ta Nouvelle Babyione (1929), 


da Grigori Kogintsev et Leonide Treuberg, 
17h30: Octobre (18281, de S.M. 
Elsonstein, 20 

oi 


Révoites, Révolutions, Cinéma : Kanai 
11957, vo af}, d'Andrzej Wajda, 
14h 30 : les Fusäs (1963, v.o. 5.1.1}, de 


VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 
2, yrende galerie, porte Saint- 
Eustache, Forum des Halles 


(40-26-34-30; 
SAMEDI 
Montparnasse 1919 -1989 : 
anciennes : Actualités Gau- 


Actusltés 3 
mont, 12h30: Atslers d'artistes : ta 
Ruche : uno cité d'artistes (1986) de 


Bamard, adresses une 
impasse (1977) de Marie-Josäphe 
Dubergey, 14 h 30 ; Lars les : 
l Fureur de vivre des années vingt 
(1963) de Jean-Marie ‘Drot, Quartet 
196} de james Ivory, 16 ἢ 

: ls Modiste da Bentert 


Montparnasse 1919-1989 : es 
pemesse οἱ Alemtours: Nadia à 
(1964) d'Eric Rohmer, Un village me 
Paris (1985) de Jean-Noël Rey, 
Ἀ4 830: Balades dans Montpamasse : 

te 14 arrondissement, Co de 5à7 
(1962) d'Agnès Varda, 16 h 30 : Music- 
Hal : a Rue de la Gaîté (1983) de Jean- 
Marie Drot, Damie (1889) de Juliet 
Borto, 18 h 30. 


LES EXCLUSIVITÉS ᾿ 


ALICE (Tchécoslovaquie-Suisse- 
, vif.) : Epée 

de Bois, 5° (43-37-57-471. 

ASTÉRIX ET LE COUP DU MENHR 

(Fr-AIL) : Club 

gnon), LES (43-69-31-97 

Lambert, 15 (45-32-0 1-68). 


BAGDAD CAFÉ (Α,, v.o.] : Cinaches, 6 

τ 10 82 
ΒΑΝΌΙΝΙ (Fr-Bel-t-A. va): Forum 
Horizon, 1° (45-08-57-57) ; Pathé Heu- 
τον θ» (48-33-79-38) ; George V, 
& (45-62-41-46) : Pathé Marignan- 
& (43-69-92-82) ; 


1 Montpar- 
passe, 14° [4320 1206); Imoges, 18» 
146-22-47-04). 
BAPTÈME {Fr.) : Luceraire, 6° (45-44- 
57-34). 


[23 
κ᾽ ξ BATMAN (A, ν. 
CE 52.41.46); Grand Pavolss 15° (45-54- 
PR 46-85). 
Ἵ BLACK RAIN {A., v.o.) : Forum Horizon, 
ἜΡΟΝ βρῆς, «οὐδῷ 15 {46-08-57-57); Pathé Impérial, 2° 
Ἂ née em UGC Odéon, Ua | 
mOn. . L - ; 
Po : er {43-59-92-82): Publicis Champs- 
+ 
Pr 


va = 
- MADELEINE 
es MPAGNIE VALERE DESAILLY 
DES 
ἔπει PORT ROYAL 
| ὃς HENRY DE 
“Jouer PORT-ROYAL comme Jean 
Ἐν Ὀσεαῖν οἱ 
.: 
ἂν 
texte qui résonne 
sement d'actualité, qui a Le mérite de 
Poser les waies D 
᾿ FRANCE SOIR /V, ΒΕΒΕΙ͂Χ 
LOCATION - 4 ET AGENCES 
PE 
De Ὁ ! 


3: 
CHAMBRE 
8-(45-62-45-78). 


443-20-32-20) ; 
ville, 5» 47-70-72 88). 


14 (43-20-12-06): UGC 
‘18 (45-74-83. 40); μὲς Conan 


22-47-84) ; Le Gambetre, 20" (46-36- 


10-96}. 


BORIS GODOUNOV (Fr.-Esp.-Youg., 
v.o.3: Vendôme Opéra, 2° (47-42- 
97-52); Ciné Basubourg, 3 (42-71- 
52-36) : UGC Danton. δ» (42-25- 


10-30); UGC Rotonde, 8. 


Créer ape 14 Juliet Beaugre- 
nelle, 185 (46-76-70-70. 
BRÈVE HISTOIRE D'AMOUR (Por. 
vo): Saim-André-des-Arts IL 8» (43- 
26-80-25}. 


BURNING SECRET 

[ ches, θ᾽ 146-33-10-82). 

CARNET DE NOTES SUR VÈTE- 

| MENTS ET VILLES (AL, vo): Gau- 
mont Les Helles, 15 ([40-26-12-12): 

Gaumont_ Ambassade, 8° (43-59- 


(Brit. v.0.): Cino- 


19-08): Gaumont Parmnasse, Le (43- 
5-30-40). 

A PART Fr.) : Le Triomphe, 
PARADISO {Fr-t. v.o.): 


CINÉMA 
Latina, 4" (42-78-47-88); 14 δος 
Odéon, 8» (43-25-69-83); couv. e 


(45-62-41-46) ; La Parnessiens, 1 
: La Nouvelle Vart. 


D'AMOUR (Fr.} : Elysées Un- 


coin, 8° (43-59-36-14). 


LE CUISINIER, LE VOLEUR, SA 


Odéon, 
59-83) ; 14 Juillet Parnnsee, 8» (43-28- 
58-00) 


DÉLIT DE FUITES {Sov., v.0.] : Cosmos, 
6* (45-44-28-80) : La Triomphe, 8° (45- 
62-45-76) ; Sept Parnassiens, 14° (43- 
20-32-20). 


DO THE RIGHT THING (A, v.o.) : Cino- 
ches, 6" (48-33-10-62). 

EL VERDU@QO ({Ésp., vo.) : Latine, 4* 
42-78-47-86). 

LES ENFANTS DU DÉSORDRE (Fr.}: 
Epée de Bois, 5° (43-37-87-47); Le 


(A, 3 
1«(45-08-57-57) : Pathé Impé- 
rial, 2° (47-42-72-52) ; Ciné Beaubourg, 
3» (42-71-52-36) ; 14 Jullet Odéon, 6° 
(43-25-59-83) ; UGC Rotonde, 6" (45- 
74-94-84); George V, 8° (45-62- 

ἢ 8' 


62-20-40) ; 14 Juillet Bastille, 11° (43- 
57-90-81) ; 14 Juillet Beaugrenelle, 15° 
(45-76-79-79} ; UGC Maïñot, 17° (47- 
48-06-06); v.f.: Rex, 2° (42-36- 
83-83) : UGC Montpamasse, 6° (45-74- 
94-94) ; Saint-Lazare-Pasquier, 8° 
(43-87-36-43) : Paramount Opéra, 9» 
(47-42-58-31) ; Les Nation, 12° (43-43- 
04-67) ; UGC Lyon Bastille, 12° (43-43- 
01-59): UGC Gobelins, 13» (43-38- 
23-44); Mistral, 14° (45-99-52-43) ; 
Pathé Montparnasse, 14: (43-20- 
12-08) ; UGC Convention, 15" (45-74- 


93-40) ; Pathé Clichy, 185 (45-22- ᾿ 


46-01). 
LA FEMME DE ROSE HILL {Fr.-Suis.) : 
Es de Bois, Β» (43-37-57-47). 
LE FESTIN DE BABETTE (Dan., v.o.) : 
Champoliion, 55 (43-28-84-85). 


Utopia 
1 LE GRAND BLEU (Fr. v.£.}: Gaumont 
18-08). 


Ambesssde, 8° (43-58- 
HAUTE SÉCURITÉ (5) LA, vf): La 
Nouvate Module, Be (47.70᾽. 72-86). 


L'HOMME QUI VOULAIT SAVOIR (5) 


(Fr--Hol.) : Forum Orient Express, 1* (42- |. 


33-42-28) ; are Hautefeuile, 6° (48- 


33-79-38); Pathé Marignen-Concorde, 
A Let y Pathé Français, 9° 


8881; UGC Gobelins, 13° (43-36- 
‘23-44) ; Gaumont Alésia, 14° 
(43-27-84-50) ; 14 (43-20- 
89-52); Gaumont Convention, 15° 48- 
28-42-27. 


['LINSOUTENABLE LÉGÈRETÉ DE 
"(4688- 


L'ÊTRE {A., ν.ο.} : Cinoches, 6. 
10-82). 


PARIS EN VISITES _ 
LUNDI 1° JANVIER 


: «Une heurs au Père-Lachaise », 


«Tout le Marais», 14 ἢ 45, parvis de 
{’Hôtel-de-Ville, devant ia poste 


jusqu’au 17 janvier 
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AGENDA 


25-02); pie me Le 16 
En ES 
= : . a: le je 
; mbetta, 
LES LIAISONS DANGEREUSES (A, 
ν.6.}: Les Trois Balzac, 8" (45.61- 
10-60) ; Denfert, 142 (43-21-41-01), 
MAICOL (ie. v.0.) : Uropis Champoñion, 
5° (43-26-84-85}. 


MAUVAIS SANG (Fr): Ciné Bosu- 
bourg. 3» (42-71-52-36): Studio des 
Ursulines, 5» (43-28-19-09). 


MEURTRE DANS UN JARDIN 
ANGLAIS Ciné 


MONSIEUR SPALT, PAR EXEMPLE 
LA, vo.}: Epée de Boïs, 8» (43-37- 
57-47) 

MOUNA (Fr): Saint-André-des-Arts !, 


6° (43-26-49-18). 

MYSTERY TRAIN Cinoches, 
6 (46-33-10-82). hand 
NEUF SEMAINES ET DEME (5) (A, 
v.0.): Ciné Beaubourg, 3° (42-71- 
52-36}; Grand Pavois, 15° (45-54 


48-85), 

NOCE BLANCHE (Fr) : Pahé Impérial, 
2 rez): Pathé Marignen- 
Concorde, 8" {43-δι Fouvetts, 


85-22-82) ; 
13 4331-66-80) ; Geurnont Parmasse, 
(4. (43-35-30-40) ; imeges. 18° {45- 
224784, 


NOCTURNE INDIEN {Fr., v.0.): Luçer- 
naire, 8" -(46-44-57-34); vf: UGC 
Opéra, 8° (45-74-85-40). 


Montparnasse, 6° (45- 

Odéon, δ’ (42-25-10-30); UGC Nor- 
mandie, 8" (45-63-16-16); UGC Lyon 
Bastille, 12° (43-43-01-58) : UGC Gobe- 


PALOMBELLA ROSSA (It, v.0.) : Ciné 
: Seint- 
(43-26-48-18) ; 


Biarritz, ; La Bastille, 
11°.(43-07-48-60) : Escurial, 13° (47- 
07-28-04). 

PENTIMENTO ({Fr.} : re Orient 


3 Républc 
11. (48-05-51-33): Denfert, 14 [43- 
21-41-01), 
LE PETIT DINOSAURE ET LA VALLÉE 
DES MERVEILLES ua ν 1}: ἢ Nou- 
velle Medie, τι {47-70-72-86) ; 


gp 6° (45-32-91 


LA PETITE VÉRA (Sov., v.0.): Cino- 

Crrhpaaniteues 
PLUIE NOIRE (ὑπρ,, v.0.): Ciné Beau 

bourg, 3° (42-71-52-96) ; Panthéon, 5° 
(43-54-15-04). 
PUNISHER (5) (A.-Austr., v.f.) : La Nou- 
velle Maxéville, 9° (47-70-72-86). 
QUAND HARAY RENCONTRE SALLY 
(Α., v.0.) : Gaumont Les Halles, 1 (40- 
28-12-12) ; Gaumont Opéra, 2° (47-42- 
80-33); 14 Juillet Odéon, 6° Carl 
59-83); Geumont Champs-Elysées, 8° 
{43-58-04-67) ; 14 Juliet Bastille, 11° 


Pathé Montparnasse, 14° (43-20- 
ITINÉRAIRE D'UN ENFANT GATÉ 
{Fr.) : George V, 8 (45-62-41-48). 
J'ÉCRIS DANS L'ESPACE {Fr., v.o.): 
Le Géode, 19° (46-42-13-13). 

12-06}: Gaumont Convention, 165 (48- 


46-01) : : Gambetta, 20° 
(4836 1000) δ 


QU VEUT A ΡΕΑν ὉΣ ΠΟΘΕΝ ἈΡΝῚ 

BIT 7 (A. vf): La Nouvelle Maxévile, 

æ pag τῷ Répubic Cinémas, 

11° (48-06-51-33 ᾿ 
Lapeyre UGC Ermiage, 8. 

5831816). 

RETOUR VERS LE FUTUR 2° PARTIE 

LA. v.0.) : Gaumont Les Haïles, 15 {40- 

26-12-12) : Gaumont Opéra, 2° (47-42- 


48-06-06 2 
83-93): Seint-Lazare-Pesquier, 8° (43- 
87-35-43): Paramount Opéra, 9° 
{47-42-56-31) ; Les Nation, 12° (43-43- 
04-87) : UGC Lyon Bsstile, 12° (43-43- 
01-59); Fouvette Bis, 13° (43-31- 
60-74); Gaumont Alésis, 14: 

4» (43-20- 


(43-27-52-37). 
ANNÉES TERRISLES (Fr.}: Forum : en 
(42-33-42-28) : 


GMA samniso Mac Ἐ -Ὃὦ το 


SAMEDI 30 — DIMANCHE 31 DÉCEMBRE 


George V, δ. 45.82.41.46}: Les Mort 

pamnos, 14 (43-27-52-371 

ROUGE {Hong: Kong, v.o.): Utopia 
(43-28-8445). 


Chémpalson, 8 80-33); Racine Oéon, δ' (43-28- 
8.0.8. FANTOMES HA. vo.) : Forum SL Les Trois Balzac, 8° pers 
3 nasse, 15° Louis-Jouver, 6° (43-54-42-34). Le 
Ou comment ner... 


YAABA (Burkins-Faso, Cinoches, 
6°(48-33-10-82), ᾿ "5: 


LES FESTIVALS 


CANÉ -U (v.c.), Action Rive Gauche, 5» 
143-29-44-40}, Duel, Τῇ st dim... et lun. 
à 12 h (20 F} ; ie Secret derrière le porte, 
ἄχη, etlun, à 12 h{20F), 
CINÉMA ALSANAIS (v.c.), Lucernaire, 
6 (45-44-57-34} Avril brisé, film à 
18h, 20h, 22h; Une fable de jacie, 
fim à 14h, 18h. 


CYCLE eEoneE CUKOR (v.0.), 
L'Entrepôt, 14» (45-43-41-83). 
Jeu., mar. à 14h, 16h, 18h, 
Comment ΓΙ 


v.0.): Gaumont Les δὲ 

12-12}; UGC Danton, δ. {42-265- 
10-30) ; Gaumont 8° (43- 
59-19-08) ; v.f. : Miramar, 14° 
(43-20-89-52). 


20 h, 22 h ; les Gris, sam. à 14h, 16h. « L'Entrapét, 12» 

LE TEMPS DES GITANS (Youg., v.o.): | 18h, 20h, 22h: Riches et Célèbres, | (45-43-41-53). mon Ἂ 

Everio ST 4 26.13.12): dm. lun à 4h 16h, 18h, 20h, | mer. jeu, ven. ὃ 14h, 18h, 18h, 20h, 

Pathé Heutefeuile, 6° 76.38): | 22h. 5 sam, à 14h, 

Gaumont Ambassade, 8" (43-59- | CYCLE DE COURTS MÉTRAGES , Uro- | 15h. 20h, 22h mer. à 14h 161, 
18-298): Bastie, 11. (48-07. | pia Champollon, 5° μϑ 28 AB 18h, 20h 22h; aussi 

; Gaumont 14 (43- | Bérénice, sam. 13h 30 {14 F): CRE ose LE 


Poème, dim. 13 h 30 (14 Fi. 


Pamasse, 
3820401: ΜΕ τ Ons Op: 2" 
DREYER -CENT ANS (v.0.]. 14 Juillet 


147. 


TRE LAST OF ENGLAND (Be, va. : | pére, δ᾽ 48. 25.58.06). Pages se δι 148-33-68-88 mar. 
ἊΣ MONDE RAR CU κω; chées du ὄντα de Satan, fäm dim. à | à 20 ἢ 16. jeu. à Ὁ h 30, ven. à 19 h 35, 
ἐν ἡ ΡΠ σὴ: ΟΝ 13h 50, Ἴδη 40, 17h65, 20h, | sam. 18h 40, dim. 21 h 40, lun. 20h, 
Draou, 9 (TT ΠΩΣ | 22h 05 : Gertrud, ven. ἃ 14h, | mar. 14h 50 : Porchane, mer, 18 h 30, 
D RS OS CCR 49h45: Order, mer. à 14h, 18h40, | ven. 17 h 40, sam. 18 ἢ 50, dm, 
Er οϑ0 Genie | 19h45, 22h: Jour de ven. à | 17h40, lon. 1Bh 10, mer. 18h30: 
Sen USE Ont Φ' (48. | 16h 1 18h 10. 22h 10 ïle Make du | Médés. van. 15 h 50, em. δ᾽, dim 
μὴ mer. ἥ 

57-80-81) : UGC Lyon Bestite, 12. (43. | 2910-22 ph 40.0 0h10, 18h10 | 18h40, καὶ 7 re 

(v.0.), L'Entre- 


43-01-59): UGC Gobelins, 13° ROBERTO ROSSELLIN: 
143-36-23-44}: Mistral, 14 (45-39- pôt, 14: [45-43-41-83), Rome vile 


UN POISSON NOMMÉ WANDA (A. 
v.0.} : UGC Ermitage, 8° {45-63-18-18). 


20-40): v.f.: UGC Montparnasse, δ᾽ 14h, 18h, 18h, 20h, 22h: les Bar 
{45-74-94-24) : UGC Opéra, 9» (46-74 | HOMMAGE A ANATOLE DAUMAN DS ναὶ τοῖς 18h 18h 
85-40). {v.0.}, Studio 28, 18° (48-06-38-07), Le | 20h, 22h: Dron de wsite, Le La de ls 
VALMONT (Fr. v.o.): Forum Horizon, | Première Nuit, La Pienète sauvage, mer. | vierge, ven. à 13h 40, 15 h 50, 
Δ ΑΒῸΒΘΕΒΗ: Action Rive Gauche, | à 19h, 21h: l'le de Plques, Las Die- | 17h55, 20h, 22h 10: les Enfants 
5" (43-29-44-40) : ‘Bretagne, θ᾽ (42-22- ments de la nuit, jeu. à 19h, 21h; | déssccordés, Mans pour mémoirs, sam. 
CL MERS UGC Danton, 8" (42-25- | l'invention de la photographie, Mons, | à 14h, 16h, 18, 20 20h, 22h: Aus 
10-30) ; Le Pagode, 7° (47-05-12-15); | ven. à 19h, 21h; le Sacrifice, sam. à | Fontane, L'Enfant secret, lun. à 16h, 
Gaumont Ambassade, 8" (43-59- | 15h, 18 h, 21 h ; le CŒur d'amour épris | 16h, 18h, 20h, 22 h : Liberté le nuit, 
19-08) ; UGC Biarritz, 8" (45-82- | du roi René, L'Annés dernière à Marion- | mar, à 14h, 16h, 18h, 20h, 22h. 
20-40) : Max Linder Panorama, 9° (48- | bad, dim. à 15h, 17h 19h, 21h: le 
24-88-88): 14 Juflet Bastille, 115 | Cid, dim. à 15h, 17h, 19h, 21h: | VOIR ET REVOIR ΝΑΝΝῚ MORETTI 
à HE Alésia, a F1 fonds, A τατον or ph un pe mer,, dim, RAT 
. [- mer, 4 dm, 
D STAR TU de τα Ἀντὶ 
ἀκ γε οτος: A mn à ἀξ JEAN COCTEAU CINÉASTE . Les Trois | mar, séances  ἸΔΝ 10, 18h 10. 
Geumont Opéra, 2 | Lexembourg, 6° (46-33-97-77). Orphée, | 18h 10, 20h10, 22h 10: Bianca, 
Les Nation, 12-43-43. | ven. à 14h, 18h, 18h. 20h. 22h: | ven. lun, séances à 14 h 10, 16 h 10, 
UGC Lyon Buste. 12 (4343. | l'Aigle à deux ttes, lun. à 14h, 18h, | 18h 10, 20h 10, 22h 10; La messe 
Bis, 13° LUS 18h, 20h, 22h; le Testament | est finie, som. à 14h 10, 16h 10, 
μ Some me. mer en GR TOR 18h 10, nn Rêves d'or, sam, 
s : les Parents terribles, sam. à | séances uni 1 
ἐπ ont FREE LE UTC ee ΜΟΗΝΝΟΝΝ 
VALLE {Fr}: Forum Orient | 22 h dim. à 14 ἢ, 18h, 18h, 20h. 6" 143-29-11-30]. Broadway Danny 
Express, 1° (42-33-42-26): Rex, 2 . ., séances ἃ 14h, 15h40, 
36-83-93): UGC L'A PRÉSENTE j LE CHEMA 17h20, 19h, 20 h 40, 22 h 20 fim δ 
25-10-30); Gaumont TCHÈQUE DES ANNI ΘῸ ἱν.ο.), | mn après: intérieurs, jeu. séances à 
18-08): UGC Biarritz, Accatone, 5° (46-33-88-88). Les | j4n, 15h40, 17h20, 19h, 20 h 40, 
62-20-40) ; n Opéra, 9 (47- d'une blonde, mer, 17h, jeu. | 22h 20 fim 5 mn après: Gonre et 
42-66-31} ; UGC Gobelins, 13° 6- | 13h30, sam. 13 ἢ 40; l'As de pique. | Amour, ven., séances à 14h, 15 h 40, 
23-44): Gaumont Alésie, 14" | mer. 15 ἢ 30, dim, 13 h BO: la Pisissn- | 17h20, 19h, 20 ἢ 40, 22 ἢ 20 flm δ 
143-27-84-50): Les Montparnos, 14 | terie, jeu. 19h40, lun, 14h40: Per- | mn après: Manhattan, sam., séonces à 
143-27-62-37) : Gaumont sonne ne rire, jeu. 21h 30, lun, 13h: | 14h, 16h 18h, 20 ἢ, 22 h fam 20 mn 


ΐ 
i 
î 
q 


Convention, 
15° (48-28-42-27); Pathé Cächy, 18° 
(45-22-48-01). 


Fête et les invités, jeu. 18 h 30 ; Trains | 15 h 40, 17h 20, 19h, 20 h 40, 

LA VIE EST UN LONG FLEUVE TRAN- | étroitement és, jeu. 17h 50. | 22 20 film 5 mn après ; Tout ce que 

QLHLLE (Frj: Cinoches, 6° (46-33- | sam 12h. vous avez toujours voulu savoir, lun, 

10-82} METRE séances à 14h, 15 ἢ 40, 17 h 20, 19h 

LA VIE ET REN D'AUTRE Gil: τος CINÉMA fo), Institut du | 20h40, 22h20 fäm 5 mn après: 

rlomphe, 8° (as 824 émet δι ἮΝ τι μα ταν Tan TS R 40, 17h20. 19h, 20 ἡ A0, 
τι (45-82-45-76) ; teur d'eou est mort, Σ , , 
ω 5-40). Ἢ Ν doux et Jour semer, jeu. 18h30; is | 22 ἢ 20 fm 5 mn après. 


Opéra, 9° (45-74-39) 


| DE PARIS A 


GARNIER 


BALLET DE L'OPERA DE PARIS 


POUR LA ROUMANIE 


Le Ballet, l'Orchestre, le Chorégraphe et l'ensemble des personnels, technique. 
| administratif et d'accueil de l'Opéra de Paris Garnier assureront bénévolement 
une représentation supplémentaire de 


LA BELLE AU BOIS DORMANT 


ΠΙΜΆΝΟΗΕ 31 ΡΕΓΕΜΒΒΕ 1989 ἃ 14. Πευτεϑ 


Distribution exceptionnelle avec sept Etoiles. 
les Premiers Danseurs et le Ballet de l'Opéra de Paris 
Direction : Vello PAHX 


pou e à la Roumanie 


na de Paris Garnier 


Location ouverte aux guichets de l'O: 
à partir de 11 heures 


de 11 heures à 19 heures et d 
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AGENDA 


MÉTÉOROLOGIE TELÉVISION 
# 
Samedi 30 décemb Dimanche 31 décembre 
ecempre αν O7 θυ δῖε. 
23.458 Magazine : ν᾿ 
TF1 LA5 TF1 ane 
20.35 Variétés : Qu'est-ce 2040 Téléfilm : 13.15 Série: 1.16 Divertissement : ΗΝ 
que vous attendez Mission bionique Un flic dans [8 Mafie. Paris coquin. τ ΙΝ 
ΞΡ on ra 22.30 Spécial Paris-Dakar, 1405 Série : Rick Hunter, 3 | Lis 
Do Peur lEyaée. | 22-00 Série : Le voyageur. mon FR ἊΝ 
2340 et Météo. 23.35 Magazine : Désir (radifr.). 14.55 Veriétés : Mondo πο. 1316 = ke 
0.00 Concert: 0.00 Journal de minuit. 1525 Tiercé à Vincennes. 12438 Fiash d'irformations. μὲν 
Johnny = donne à Bercy. 0.05 Thibaud ou 15.35 Sério : Vivement lunch. Mess ue =" 
135 Série: Jus crolsades ad. LE penis A 13.48 Série : Max foliez. pes 
1.10 Feuilleton : Sandokan. 17.05 Men συν coco | 13.55 Jeu : C'était quand ? ὮΝ 
Α2 8.05 Le journal de ἴα nuit. dansiouhow? 14.05 Jeu : La prouve par 3. 4 
3.10 Série: Thierry la Fronde. |, ὴ 15.00 Magazine : Sports loisirs. Ἔφη 
20.35 Variétés : 4.10 Séris : Voisin, volsine. Le sinsaire Moulin. 17.00 Flesh d'informations. τᾶν 
τ 5.10 Thierry la Fronde (raditf.). 18.56 Les animaux 17,03 Mogezine : Montagne. : + 
2240 Vi 3 6.1 ique : Aria de ἢ 4 
Ὁ Musique : Aris de rêve. de mon CU. | 17.30 Amuss 3. : 
Rock dans les années 80. ΄ ᾿ 19.00 Téléfilm : L'enfance εὐ ἢ 
630 onrtai 22.00 Venus du président de Charfie Chaplin. τῳ 
830 Η M6 2.09 république. "τὴ Journal, | 19.55 Flash d'informations, “4 
La saison du Calypso. dan 20.00 Vooux du président + 
0.66 Soixante secondes. 20.30 Série : Le Saint. 20.35 Théâtre: ἘΝ ΟΣ “πὰ 
22.15 Téléfilm : Le franc-tireur. interdit au pui 20.10 de la πέρυδησιε, Ἰὰς 
FT 28.30 Six minutes = τὴ Bent cf α ΒΒ Bee Tex Ανοῖγ. τ 
POUR LE 1“ JANVIER 1990 A 12 HEURES TU d'informations. Le grand restaurant. M 20.35 je: τ 
23.35 Magazine : Club 6, 23.55 Vadétés: Portrait de Tex Avery. sa 
8.30 Dore 1990 Lambadez-le. 2125 Cinéme: mn 
1.00 Concert : Hommage à is Metro Ἢ 
0.50 Concert: Charles Amavour. Goldwyn Mayer. Κα αι F° 
Pgo 23.30 Journel et Météo. ä & 
2.20 Série : Sam et Salty. 23.55 : Panache. τ 
3.18 Le franc-tireur {rodiff.}. AZ 1.16 arag & 
ὲ 4-30 Magazine : 13.20 Dimanche Martin (suite). porreege à le Mere 
; Cuiture pub. 14.55 Série : . Goldwyn Mayer. 
É 5.00 Série : Sam et Sally. 15.50 L'école des fans. 3.15 Musique : 
16.35 Téléfilm : Un conte nue. " 
LA SEPT ao LS Vies (δ perl CANAL PLUS 
6: 
20.40 Magazine : Mégamix. Les folies Offenbach. 14.00 Téléfibn: Racket 
Da Martin Maisonnier. 19.00 Magazine : Stade 2. sur le Sunset Boulevard. 
21.156 Je me souviens 19.30 Série : Maguy. 15.30 Documentaire : Histoires 
des années 80. 20.00 Vœux du président de blousons noirs. 
21.20 Prologue, de ls République. 16.20 Magazine : 24 heures. 
21.25 Opéra : Luisa Miller. Journal ot Météo. | 17.15 Sport : 
De Giuseppe Vordi. 20.35 Théâtre: , Disrnanche aux courses. 
23.50 Danse : Duos sur canapé. | 17.30 Documentaire : 
La cathédrale engloutie. 22.30 Variétés : | Les petits poucets 
Ballet da Jiri Kylan. Demain, un autre jour. AU de l'Antarctique. 
τ Cinéma : 
Εἴανο! at le Nouveau 
MOTS CROISÉS Monds. 55 
18.15 Dessin animé : 
home. 
OBLÈME N° 5164 
Rat = 
19.30 Finsh d'informations. μ 


1. Comme Romain amateur Ge j ou un 6 pessimiste. 
eu ag paie 


Recherchée par certains qui veulent prendre . | 20.30 Divertissement : ᾿ 

DO RE de PRO Je CL Penn > PRES TER ἣν Lens des τε 5 
assez de ς «30. Cinéma : La comteses 

Pperree 5. 910112151415 bec =. 


précipitation. 
donner 


Ci MN 9.60 Cinéma : Le ronde. Α΄ Ν εἰ 


me Dieu V Pas [IT] A duks named Ellington. 
annoncées. N'aime ΓΓΓΙ111} 4.00 Les superstars du catch. 
pas l'essence 
done È VI. LAS 
Pronom. Un hameau 
aux Antilles. 18.30 Spécial Parts-Daker. 
Écsone PAUL 5:80 Journal images. 
ipi " Divertissement : 
arr d nompreux de ia et, note | "El toute la famille, pre Lors qui Tout le monde 
Srougne Fa Basse Normandie, ia Ἰοῦς ue Nont-Oueus: Amir: 2 Pole | veulent défaire | Host gentil 
façade Atlantique, les Pyrénées er le Sud petera mars : … | ont ls douleur de faire part du décès de | rapidement des 20.00 Vœux du président 
de ls Corse. De patites plules tomberont Les mad liens. — ΝῊ]. Qui a ΓΙ de la République. Journal, 
en fn dej M. Jacques HIBO: besoin de repos. 20.30 Drôles d'histoires. 
chevalier de là Légion d'homeur, | Etaient utiisés pour X19| | | ΗΝ [|| ΠΗ IT 20.40 Téléfim : 
croix de gucrre 1939-1945, mesurer la terre. — χὶ M | ΝΥ ΙΝ 18 Le flic de Hongkong. 


Valeurs extrêmes relevées entre 


le 29-12-1989 et le 30-12-1989 


ΟΣ Ζ τυ 9 αἱ Ὁὐ 19 τοι 2 "Ἢ Ὁ5 ΟΣ [9 τῷ τὸ σχτυ "5 Ὁ Ὁ 


ΟΩΌΘι ΩΩ ΞΟ ΠΟ σα Ὁ ΦῚ ΟΣ 


ΓΙ 


ον 


5 δὶ θεω. ἐν 


“αἱὦ Ξ 


1] 
sslésalhlisele 
NDOSNZQJOU+I ZOCS=SO0OUuuZZSO 


5Βιυδει δὲ 


(Document établi avec le support technique spécial de la Météorologie nationale ) 


survenu le 28 décembre 1989, dans sa 
P je δ, 


brée le mardi 2 janvier 1990, à 
15. heures, l'égise Notre-Dame- 
de-Bellevue, 36 bis, avenue Gallieni, à 
Meudon-Bellevue. 

Ni fleurs ni couronnes, 


Cet avis tient lieu de faire-part. 


δαὶ ia donleur de faire part du décès de 
M.Isac, Jim SAPORTA, 


surveau le 29 décembre 1989, dans sa 
quatre-vingt-soptième année. 

L'inhumation dans le caveau de 
famille aura lieu le mercredi 3 janvier 
1990, à 15 h 45, au cimetière pari 
de Pantin (Seine-Seint-Denis). 


6, me du Géoéral-de-Castelnau, 
75015 Paris. 


Anniversaires 
— Le 1 janvier 1987, nous a quittés 
Jeau BARTOLI, 
« Vivre n'est pas survivre. > 
Nous n'oublions pas. 


— Unc pensée affectneuse pour 
Nicole TAITZ 
etsa maman 
Madeleine TAITZ 
qui nous ont quittés D y a vingt ans. 
es 


ΙΧ. Agir d’une façon 
très 


Napperon. Dans un alphabet 

. — XI. Peut retenir la 
mine. Est très coton. D'un 
auxiliaire. — XN. Sert de réserve 
quand il est naturel, On n'y trouve 
aucune place assise. — 


XL Préposition. C'est parfois un 


généralement une belle ouverture. 
— 2. Etendre. Mis à plat. — 
8. Dédaignée par ceux qui 
n'aiment pas la crème. Donner sa 


CAS Ne 29. — Cette famille 
d'émigrés composée du père 
invalide, de la mère et du fils 
de six ans vit dans une petite 
maison ds 20 mètres carrés 
qui ne compte qu’une cham- 
bre, uns cuisine at un sanitaire. 
La promisçuité devient 
gênante au fur at à Mesure que 
l'enfant grandit. Le projet a été 
formé d'ajouter à le maison 
une chambre supplémentaire 
et une doucha-lavabo, 09 pour 


d'une addition.  — 
1 eccusillis. Le 
vieux fusil. — 12. Qui peut faire 


— VII. Ni. Feue, — VIII. Receleur. 
— DC Mec. Troc. — Χ, Misère. 
ΝΑῚ — ΧΙ. Ur. Sasser. 
Verticalement 

1. Bluffeur. Mu. — 2. Risées. 
Emir. — 3. ve. Ronces, — 4. Crée. 
Pièces. — 5. Oestre. Ra. — 6. Nu, 
Fêtes. — 7. Eclaireur. — 8. Ure. 
Neurons. — 9. Rivière. Car. 


un coût total de 
29000 francs. Les aides 
légsles contribueront pour 
25000 franes. I! faut encore 
trouver 4000 francs pour 
améliorer l'habitat de cette 
farnille. 


A Prière d'adresser les dons à 
la Semaine de bonté, 4, place 
Saint-Cermain-des-Prés, 
75006 Paris — CCP Paris 
52 X ou bancaires — 
Té:(1) 45-44-18-81, 


22.25 Spécial Paris-Dakar. 
22-65 Téléfilm : Lola. 


M 6 express. 
18.30 Séris : 


Fiim allemand de Georg 
Pabst (1928). Avec Louise 


LAS Ce pres Ὁ 
de qui et δ όαστσ à 


νιν ἄχρι Leica 2 ΒΑΕ 
rat arr ete 
LOS De LORS jus 
Des even ὁ ἃ, 


JOSÉE DONÈRE 
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Sécurité sociale, RML poste, carburants 
Les augmentations du 1" janvier 


Traditionnolement, un cer- 
tain nombre de prestations et 
de cotisations sociales sont 
relevées à l'occasion du 15 jan- 
vier. Voici ce qu'il en est pour 
les plus importantes d'entre 
efcs. 

Le ἐγὰ 


Φ Sécwité sociale. -- 

jond mensuel passe de 1 540 
1e it ἃ 100 F an 1e janvier 
soit une augmentation de 4,45 % en 
un an. 

© Allocations familiales. — En 
augmentation de 2,24 %, la base 
ui sétt au calcul des 

iales est relevée de 
807,90 F au 1° juillet à 


In parentale d'éducation de 


Étrennes à la carte 


Ringardes, démodées, 
, les étrennes des 
concierges ‘? Pas du tout, dit 


vices rendus en cours 
d'année, versent des étrennes 
d'un montant égsl à 10 % du 
loyer mensuel. » Quant aux 
copropriétaires, ils doivent se 
« basar sur la valeur locative » 
pour calculer leur contribution 
volontaire. 

au ἀμ τὸ pes sûr. du tout 

donateurs 
Ée  yrirale d'accord. Le 
temps est loin où la 
«bignola » montait vaillam- 
ment la garde, nuit et jour, 
dans les immeubles, « donnait 
le cordon ».(entendez : 
ouvrait le porte, grâce à un 
cordon pendu au-dessus de 
son lit} aux noctembules 
impénitents, encaissait les 
loyers et veillait à la bonne 
tenue générale de cette 
micro-collectivité, en se 
- Contentant pour vivre d’une 
loge exiguë et souvent sans 
lumière. Les grands ensem- 
bles ont fait naître La notion 
nouvelle de « gardien », avec 
horaires affichés, {logements 
conveñnables, services limités 
et protection socisle obliga- 
toire. . 

Dans bien des immeubles 
parisiens, ia loga a été touée, 
à prix d'or, et le facteur 
dépose la courrier directement 
dans les boîtes aux lettres, 
des sociétés de service assu- 
rant ménage at entretian… 

Beaucoup de ces nouveaux 
concisrges sont des immigrés 
(Espagnols, Portugais, Maro- 
cains…).et leur gentillesse n°a 
Parfois pas de limites, suivant 
Pas à pas le releveur de 
compteurs de gaz et d'électri- 
cité, prenant paquets et 
recommandés. Le salaire 
minimum est de 5 133 F, le 
logement n'est pas toujours 
gratuit et les horaires sont 
Parfois très élastiques. 


des services suppiémen- 
tares…. Des étrennes à la 


tarte ? 
JOSÉE DOYÈRE 


montant miniroum est porté à 
2 803,38 F, la majoration pour 
conjoint &uanc de 2635 F, ἃ cond. 
tion que les ressources 

soient inférieures à 2 968,33 F pour 
une personne seule er à 5 191,66 F 
pe un L'allocation_ de. 
μ᾿ res = 
façon, passe pour 
mière année, à 1743 F pour la 


deuxième et à 1327 F pour la troi-: 
sièroe. Ξ ἢ 


Φ Retraltes complémentaires, 
— Les cotisations de l'AGIRC, qni 
regroupe les cinquante-six caisses 
de retraite complémentaire des 
ca 


donc portée à 2,093 F, soit à 3 % de 
plusenusan : 

Pour 1990, Ia valeur du point de 
l'ARRCO, qui regroupe les 
quarante-six régi 


168 F. 


e — Précédemment 
fixé à ΕΙΣ F, le forfait hospitalier 
passe à 31 F par jour. ᾧ 


Φ Médicaments. -- _ Les médicse 
ments remboursés par la Sécurité 
sociale seront un pen moins chers, 
Je taux de TVA qui leur était appli 
qué passe de 5,5 & à 2,1 &. 


2,7 % au 1" janvier. En consé-, 


quence, son montant passe de 
3025 À à 2 OO F pour ne per 


it 
l'allocation ect porté de 3037,50 F 
à 3120 F. Pour un bénéficiaire 


contre 607,50 F. Une nouvelle 
revalorisation du RMI interviead: 


ra 

ke 1e juillet 1990. Une 
seule percevra ajors 2 110 F. 

‘© HIM. — Les loyers HLM 
sont relevés en moyenne de 2,5 %. 
CRC pou: - A compter du 

janvier, le timbre-poste passe de 
2,20 F à 2,30 F pour la lettre ordi- 
naire et de 2 F à 2,10 F pour les 


Carburants. — Eu raison 
relèvoment de 2,4 % de la taxe 
intérieure sur les produits 

iers (TIPP), les prix de 


Grand pont pour les fêtes aux Pays-Bas 


Quand 1 es Néerlandais vent Le pod 


230 milliards de florins, soit l’équi- 
valent de 700 milliards de francs 


+ 14 % ΤᾺ] ἃ 1988). 
ans ΓΑνΡΑῖτ: le ministre 
prévoit que 
aux 


Foy 250 miles de florins 


Est-ce pour reprendre leur souf- 
fle avant une nouvelle année très 


des vacances de, Npalt 
os jacances do Nos UX, 


leur côté, les Shenins de fer natio- 
naux Ont su] un certain n0m- 
neue de trains habituellement 


pe ea à Frjarisirenent 
Le μοραῦς οαῖ rasé but ταδῆς 


our dix jours et, avec eux, 
Pensemble des métiers de le 


cieux ont 
du bon côté le fléau de la 
commerciale. Pour la première 
depuis plusieurs années, on n’a pes 
gif ere Noël Le our de 
an. 

Le secteur public ρας pes on en 

ministères tour- 


reste : press 

nent à effectif réduit et le ministère 
du bien-être, de la santé et de la 
culture a même complètement 


fois 


1obal LA 
prenant par son ampleur. ἰῷ 


26 décembre est 
férié. Ce « deuxième jour ! de 


ar 


PUBLICITÉ 
F ἸΝΊΝΟΡ ΣΙ ΙΞ 


Renseignemenls : 
45-55-91-82, poste 4330 


ordres de paiement avant le 
15 décembre », 


5: le monde n'a pourtant pas 


aura ressemblé à toutes les autres. 


AIDE 
Un crédit-releis 


pour la Pologne 


Un accord final est intervenu pour 
un prêt à court terme de 500 mi- 
fions de doilars (2,9 miliards de 
francs) destiné au plan de 
réformes économiques lancé par 
les autorités polonaises, a annoncé 
vendredi 29 décembre, le départe- 
ment américain du Trésor. La 
contribution des Etats-Unis à ce 
prêt — octroyé dans l'attente d'un 

fonds d'aide de 1 milliard de dot 
as sera de 200 millions de do 
lars. 


Par ailleurs, la Diète polonaise a 


AUTOMOBILE 
Bonne année 1989 
pour les constructeurs 


sel 
et ls exporta- 


μὰς .de l'industrie automobile 
continué de: croître 


{CSCA). 


Après une bataille avec le groupe Fiat 
Le Crédit agricole s'assure définitivement 
10% du capital d'Ambroveneto, 
première banque privée italienne 


Juste avant la fin de f'année, τε 
&pres tions engagées il 
deux mois pour permettre au fa 
dit agricole de racheter 10 % de la 
banque italienne Ambroveneto f/e 
Monde du 24 octobre) oni débou- 
ché sur un compromis qui permet à 
le «banque vericr dc consolider 
son achat et d'entrer officiellement 


Veneto pour former la banque 
Anbroveneto. 

Mais, immédiatement, Ja 
bataille s'engageait avec le pe 
Fiat, qui à travers sa filiale 
Gemina, deuxième sctiomaire du 
NBA avec 12 % environ du capital, 
nourrissait l'ambitieux projet d'y 
faire rentrer les Generali, 
numéro un de l'assurance italienne, 
ct de rapprocher ledit NBA de la 
sr sonnerie italiana 

MIT), principales 
banques publiques du pays, 

Le syndicat d'actionnaires 
contrôlant NBA, à savoir la Ban- 


que populaire de Milan, les Ban. 
ques de Vénétie, la Benca de San 
Paolo de Brescia, notamment, ne 
lentendaient pas de certe oreille, se 
souciant peu de voir entrer dans le 
jeu l'ogre gencrali. Ce fut donc 
Fafrromement, avec blocage des 
fameux [3 % par ἰα justice mil. 
naise, des discussions ardues et, 
finalement, un accord «ἃ {πᾶ- 
lienne ». 


Les 13 % de MBA, devenus 
10 € après la fusion précitée, sont 
partagés entre les Generali, qui en 
reçoivent la moitié, soit 5 “Ὁ, et Le 
Crédi agricole, qui retrouve ses 
10 Fe primitifs en ujoutant les 5 “τ 
achetès en Bourse entre-temps. 11 
pourra monter à 12 "τ La « banque 
verte. devient membre du syndi- 
cat de contrôle d'Ambroveneto, 
avec ses trois cent trente guichets 
implantés en Lombardie-Vénétie, 
cœur de l'Hialie industrielle, et ses 
six mille sept cents employés. 

Le Crédit agricole assurera la 
τε nation internazionale de 

blissement et sera associé ἃ sa 
gestion. réalisant ainsi une partie 

la programme exposé à l'automne 
dernier par son president, M. Yves 
Barsalou, et son directeur général, 
M. Philippe Jaffré. 


FR. 


Après La oise en règlement judiciaire de ses brasseries 
Les difficultés s'accumulent 
pour l'homme d’affaires australien Alan Bond 


La mise en règlement judiciaire 
des brasseries de l'homme 
d'affaires australien Alan Bond 
pourrait metire en danger l'intégra- 
lité de l'empire industriel qui porte 
son nom et précipiter sa chute, ἃ 
laissé entendre nn haut responsable 
du groupe, vendredi 29 décembre. 

La décision de justice, prise à La 
demande de la National Australia 
Bank (NAB) agissent pour le 
compte d'un groupe de banques 
créancières de 4 milliards de francs 
vis-à-vis de Bond Corp., est interve- 
nue malgré des tentatives de der- 
nière minute. Bond Corp. Holdings 
Ltd avait en effet essayé de vendre 
ses activités de brasserie à sa filiale 
Belle Resources Ltd. 


REPÈRES 


Alors que la production d'octo- 
bre avait enregistré un bond de 
13,7 % per rapport au même mois 
de 1988, celle de novembre 
(317751 voitures) n'est supé- 
rieure que de 4,3% à celle de 
novembre 1988. Les exportations 
(168736 voitures en novembre 
1989) n'ont progressé que de 4 % 
contre 10,7 % en octobre. 

D'autre part, les ventes de voi- 
tures neuves en Europe occiden- 
tale vont atteindre un niveau 
record en 1989, selon une 
enquête publiés le 29 décembre 
par le Financial Times sur ls base 
nies par les constructeurs pour les 


‘onze pramiers mois de l'année. 


Durant cette période, les ventes 
ont progressé de 4,8 % par rap- 
port à la période correspondante 
de 1988, à 12,6 miiions de véhi- 
cules, et le chiffre pour l'ensemble 
de l’année devrait attaindre 
13,4 millions, un niveau record. 


Nouvelle réduction 
d'activité 
chez General : 


᾿ Motors 


Gonersel Motors, premier 


vier dans vingt-huit des trente- 
quatre chaines d'assemblage en 


Selon NAB, la Cour suprême de 
Victoris a désigné David Craw- 
fords et C.A. Fear, du groupe Peat 
Marwick Hungerfords, administra- 


ble de Bond 
Corp. , ἃ déclaré dans 
un communiqué que le groupe 
ferait « out ce qui est en son pou- 


LE. AFP) 


faible tout au long du quatrième 
trimestre de 1989. 


Le porte-parole du constructeur 
américain, Mrs Searbrooks, ἃ d'ail 
leurs précisé que ces réductions 
d'activité avaient été décidées 
pour une période indéfinie. En fait, 
c'est tout la secteur automobile 
américain qui est en difficulté, 
depuis l'automne dernier, 

ÿ à une crise de 
chés aggravée par la montée en 
Puissance des usines japonaises 
installées aux Etats-Unis, 


COMMERCE EXTÉRIEUR | 


Aggravation 
du déficit de l'Italie 


La balance commerciale de 
l'telie a été très déséquilibrés en 
novembre : de 1928 milliards de 
fires (8,8 milliards de francs) 
contre 368 milliards de fires en 
octobre 1989 {1,7 milliard de 
francs} et 1133 milliards de res 
(5.2 milliards de francs} en novam- 
bre 1988, En un an, les exporta- 
ions progressent de 7,4 % tandis 
que les importations augmentent 


| 


Vive activité 
boursière 
autour de Perrier 


L'intérêt, manifesté par les 
milieux boursiers autour de la 
société Exor {le principal action- 
maire du groupe Perrier). s'est 
poursuivi vendredi 29 décembre 
avec l'annonce par Soparexo — 
sociëté contrèlée De M Corinne 
Mentzelopoulos, l'héritière des 
magasins Félix Pouin — qu'elle 
détenait 27,7 de son capital. 


ΧΟ ἃ toutefois souligné 
que l'actionnariat d'Exor ne s'en 
urouvait pas modifié — Μιὰ Ment- 

zek apportant les actions 
qu'elle possédait personnellement 
- et qu'elle n'avait pas l'intention 
de prendre le contrèle d'Exur. 


Exor -- qui possède égulement le 
célèbre château-margaux, une pes 
ticipation de 2 274% dans la 
pa, à financière de Suez et ‘en 


avait due pris ET tre 

ses divers placements en scuons, 
de 2,265 milliards de francs au 
31 juillet dernier. La société a réa- 
lisé, au cours de son dernier exer- 
cice, un bénéfice net consolidé 
avec Perrier) de 374,6 millions 


Le communiqué de la Soparexo 
risque de renforcer les rumeurs sur 
l'avenir de Perrier (1,244 milliard 
de bénéfices pour l'exercice se ter- 
minant le 30 juin dernier) fré 
quemment citée parmi les soci£tés 
françaises les plus facilement 
« opéables », jeudi, 22000 titres 


avaient été échangés et 31 000 la 
veille. 


Jean-Marie Chauvier 
URSS 


Une société 
en mouvement 


éditions de l'aube 
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Quatorze mille bénéficiaires en sept ans 


La préretraite progressive 
n’a pas connu le succès escompté 


Permettre à des salariés âgés de 
ne plus travailler qu'à mi-temps, et 
favoriser ainsi l'embauche de 
ἢ ou de chômeurs, semblait 

l'homme 


on 
la réinventer, ὉΠ 
existe depuis 1982, sous le nom de 
préretraite progressive, ct 
depuis 1987, sous celui de 
traite à mi-temps... 


En ans, depuis 1982, ce sont 
eu 14 personnes qui ont 


Comme souvent, l'intuition de 
départ n'a pas suffi. Les conditions 
de mise en œuvre ont Lg 


vier 1982, la préretraite progres- 
sive a été modifiée en mars 1984. 


de plus de cinquante-cinq ans dont 
l'entreprise s'est engagée, par 
contrat signé avec l'Etat, à embau- 

leur place. 


L'employeur verse une contribu- 
tion équivalant à 1,5 % de la masse 
salariale pendant toute la période 
et l'UNEDIC supporte une contri- 
bation d'au mois 3.5 %. Quant an 
revenu de remplacement, il a 
fixé à 30 % du salaire de référence, 
dans la limite du plafond de le 
sécurité sociale (environ 
10 000 francs par mois) et à 25% 


᾿ le lt ‘ 
Révolution 
runÇuise 


Révolution 
HU 


EL 
— 
= 


REVUE DES VALEURS 


! 
TRANSPORTS BOURSES 
: Σ BOURSE DE PARIS ÉTRANGÈRES 
ouvelle grève Semaine d 
τς ὶ u 26 au 29 décembre ; 
de mécaniciens à Air Inter | MERS 
avance 
ciens de maintenance d'Air Inter a gd vera es 
Error on ! conditions à Now-York Malgré quel 
21 décembre et jusqu'au jeudi : ques à-coups, le mouvement de hausse 
4 janvier. Les . téamorcé ἧς vendredi précédent s'est 
ification de technicien et l'poursuivi εἰ, en quatre séances, les 
unc hausse de salaire de ‘ cours ont en moyenne monté de 1.5 “Ὁ, 
1200 francs par mois, ainsi qu’un | Mi bonbes ni mauvaises, les dernières 
ET ΕΞΞΞΞΕΞΈΡΘΙΞ 
Ἶ tant n'ont 
vacations, k Ια froti découragé les investisseurs, Les 
ci ἃ accordé une prime de 500 F | amicipent le fameux « jaunary effoct » 
par mois au bout de deux ans rl οροετῖς den. 
d'ancienneté et un passage plus ropras tra enregistrée 
facile dans la catégorie des teci End lie για καὶ, eh 
| Pour ne pes rater ue trais de n 
an tribunal de grande | res μὰ rciéchement dés conirainiot de 
d'Evry (Essonne) d'i crédit. 
de la grève, En Indice Dow Jones des indunrielles 
le début de l'année, ga, 29 Sécunbes : 215220 (οσαῖς 


î 
Ϊ 
; 


5 
Εἰ 


! 
ΐ 
| 
qui constituent des pointes de tra- 
fic, Le tribunal a rejeté la A 
Claus vai ne 553,2 
que 
dans les ἧς « le 7 
était légalement Ϊ “11/2 
ἰδ 5 ot que ἰ8 compegule Exxoa ΕΜ 
tai pes “da prune ἯΣ Le travail mais le cœur n'y était pas vraiment. La séance 472 
ilce» δ «le Jai que ποῖα one τι scure green poli avec Le CAC-40 À aus 
de grande migration » ne FE 
a priori à rendre ss 
che» : seuls « des Sa 
cites » au cours de 01/8 
raïent justifier une intervention du 9: 
171 1/4 
534 
| 74 
| 


COL LEE TL CE 


. 
] 


τὸς : 
d'année à Francfort avec deux séances 
seulement. Mais quelles séances, avec 
une hausse de 5,01 %& ἃ l'indice 
Commersbank et % au 

L'atmospbère a ἔξ chauffée à blanc 
Par d'énormes achats étrangers 
ete ive ἀκα 


Indices du 28 décembre : 
Commerzbank 2 190,2 (cantre 
2 085) ὦ Dax : 1 790,37 (contre 


| 40 
36) + 
+ κι 4 
+ «al “(Ὁ 
+ “2] 4 
+ ΒδῸ 
+ so) 4 
Η 404} 296 
+7 200| 230 
180} 1510 
+ 4 so| (5 
+8 as | 2860 
+55 sol vo 
Fe 475 45 
+ so! 302 : 
ἼΣ ἃ οἰ Fernbée de Là φυδΉΒΟΝ 
Ὡς en 1957-88, un xunett 


qe π-“ῆπ-Ξ͵π- πὶ 
PRODUITS (CIN RS ΤῊ 2012, 


HerRg'imtm. ESIdienr 
' Tes mas Σ Lama 


γφ 5:4 ἢ 
Listes: ΡΝ. 


1 “nie ‘Lande. 
; Tres πὸ Π 


7403 530 
397275 


pores 2 Orne ἐξ τοῦδε en 
année, ne es rouvrire ᾿ 
Ver prochain, ar 


INDICES QUOTIDIENS (INSEE base 100, 30 décembre 1983) 
Françaises. 131,3 131,5 | 1322 | ὩΣ 
πων τώ 118,8 119,1 117,6 = 


00, 
[ 1278 | 128 


Indices du 29 décembre : Nikkei, 
38915,87 (contre 38040,37) ; Topix, 
2 881,37 (contre 2 810,74). 


(base 100, 31 décembre 1981) 
Indice gén. ! 1 5504 À 5488 } 552 | 5537 
RP PET PA 
197749 | 1985,66 | 1998,83 | 2.001,08 τ pren 
ner qe rs 3 


RE CIE LE 
CERTES. 
ΜῊ RE ET 


hrerasonale du caoutchouc 
ΠῚ cents Maisisie/Singapour, 
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CRÉDITS, CHANGES, GRANDS MARCHÉS 


MARCHÉ INTERNATIONAL DES CAPITAUX 


Une année record ? 


np: pour quelque 16,6 mil 
liards de dollars ou environ 7,7 
du total On est loin des 24 mil 
Kiards (soit 14 98) de l'année précé- 
dente. La monté ἀπ niveau de 


es Fc Pr υέυ qu'on 


rs puissance par éte- 
blissements financiers japonais. 
Cette impression s'est renforcée à 


mesure que s’achevait 1989, Ven- nn θὰ ἀτοιὶδ 
dredi 29 décembre, durant les der- partie responsable de cette régres- 
nières beures ouvrables de l'année, loppement du marché 


pop de el er 


douze émissions internationales 
possible un grand nombre d'opére- 


d'obligations ont vu le jour. Elles 

étaient toutes dirigées par des &ta- 

blissements nippons Pont on 

connaît le souci t d’: 

rer ou d'améliorer leur position au 
annuel 


υ procurer 
les marks qu'ils recherchaient 
grâce à des contrats d'échange, 


[τ ἡ des banques les La contraction Er ὅδ 
ts en marks tient 6ga- 

Même en Faisant abstraction de Fa | forme 
telles opérations lancées au dernier  ]ité D er rm er qi re 


moment, dont on est en droit de ments en marks ne sont plus grevés 
d'aucune retenue à la source. L'ins- 
tauration d'un précompte mobilier 

de 10 sr le Ὑ des bp. 
tions émises sur le marché national 
allemand avait auparavant non seu- 
lement renchéri le service de la 
dette du gouvernement de Bonn 
mais aussi celui des banques du 
pays. Les établissements financiers 


ble du volume des nouvelles émis- 
sions euro-obligataires lancées 
en 1989. Ce volume atteint l'équi 
valent de 214 milliards de 

des États-Unis contre environ 
170 milliards l'année précédente, 
selon un classement effectué juste 
avant Noël, de façon très restric- 
tive en ce qui concerne Îa définition 
d'uns euro-obligation. Il s’agit bien 
d'un nonveau record annuel. 

Ce classement montre que la 
devise des Etats-Unis est revenue 
en force. Elle aura servi en 1989 à 
Hbeller plus de 55 % des euro- 
40 988. Cependant l'esseu- ad 

1 t D 
tiel des 118 milliards de nouveaux 
titres en dollars correspond à des 
obligations munies de bons de sous- 
criptions (ou warrants), d'actions 
de sociétés japonaises. Sans ces 
transactions, le volume de l'euro- 
marché aurait diminué. Comme 
s'ils voulaient donner du prix à leur 
écrasante supériorité, les Japonais 


Jusqu'au milieu de l’année, on a 
assisté à une évolution tout à fait 
singulière qui, certes, renforçait 
l'activité primaire sur le marché 
euro-obligataire mais qui, dans le 
même temps, en montrait l'aspect 
artificiel. A l'intérieur de la Com 
muneuté, les efforts se multi- 
pliaient alors pour parvenir à une 
harmonisation de la fiscalité, Plu- 
sieurs pays entendaient assujettir ἃ 
un même impôt à [3 source tous les 
revenus des placements effectués 
sur les marchés nationaux en 
Europe. Il n'était guère soutenable 
que le compartiment du mark pro- 
fire à outrance de mesures fiscales. 


En supprimant, ἃ compter du 
15 juillet 1989, le précomple sur 
les intérêts que rapportent {es obli- 
gations allemandes, le nouveau 
ministre des finances de RFA, 
M. Theodor Waigel, a déjoué bien 
des critiques de ceux qui repro- 
chent à l'euromarché de favoriser 
la fraude fiscale. Sa décision devait 


très profitables, plusieurs euroban- ‘égalémenit repousser aux calendes 


L Cctte menace, ne voyant 
guère ailleurs sourdre d'autre 
source de rémunération aussi 


RE Τὰ υχιρέσός 
comme un des centres du marché 
imternetional des capitaux, c'est 
vraisemblablement à ce ministre 


Lee α: monnaie en impor- que la capitale financière de la 


pus de 3 ἄς du vums su l'équt A oi: MN que de cc 
mets 20 mir Fat ” ue sensible diminution, ces six 
en 1989 contre 21,7 milliards  Gerniers mois, du nombre des 
ea 1988. emprunteurs en euro- 
A distance, mais toujours en marks, ce qui rend bancale la com- 
bonne place, le deutshemark suit, paraison avec l'année précédente. 


MATIÈRES PREMIÈRES 


La fièvre retombe sur le 


ter annonçait qu'il avait vendu 
toutes ses réserves, 
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L’ecromark ἃ Fabri des critiques 


1976. Au cours des six premiers 
mois de 1989, sa production a 
D DPPAt δὰ po: (11% 


confisnts. La consommation mon 
diale devrait encore dépasser 
l'offre. Un gphon qui touche 
actuellement les plantations du sud 


DEVISES ET OR 


Le deutschemark finit l’année en force 


pension sur bon du Trésor a été 


Décidément, en cette fin jours, a obtenu de son gouverne- 
d'un mini relevé de 13,66 τὸ à 13,80 %. 


d'année, le mark était zrop fort 


besoin Ἰὰ ou elles étaient le pour le dollar, la livre sterling et des finances réticent, le relèvement Dans la péninsule, la presse éco 
cher, c'est-à-dire dans la partie pri- aussi les monnaies curopéennes, d'un demi-point du taux ue évoque, ouverlemient, la 
viligiée du marché obligataire alle- | dont les plus faibles, comme la lire descompte ofniciel, poné À 425% positiié d'une prochaine déva- 

réservée aux débiteurs | italicnne, n'arrivent plus à suivre, le troisième relèvement en  luation de la lire au sein du SME, 


ce qui crée des tensions au sein du 
stème monétaire européen 
ME). On a noté, cette semaine, 
une véritable ruée sur les place- 
ments en marks, ce qui 2 fait bon- 
dir les cours sur les Bourses alle- 

mendes, où ka acheteurs 
notamment japonais, se δοῃηΐ pagne Le dans son glisse- 
"66. qu an plus ment. Une telle baisse renchérit le 
tombé à 16730 DM οἱ 5.13 francs, Premiètes industrie 
records de l'année, pour remonter alimentaires, et risque donc de 
ua peu vendredi 29 décembre : Les relancer un peu l'inflation. Mais, 
gpérateurs, qui vendent du «billet tant que les taux d'intérêt japonais 
vert» depuis six Semaines, le plus resteront inférieurs aux taux améri- 
souvent ἃ découvert, ont jugé bon  cains ct allemands, il est vain de 
hp ne PoRLOR εἰ σεῦ δι compter sur un raffermissement 

le racheter U, ve τ ἐς ni 

RCE de ire | Mais véritable de la monnaie nippone. 

La tension au sein du système 


ce n'est que partie remise, estiment 
les milieux financiers internatio- monétaire européen a obligé cer- 
naux, pour qui la glissade du dollar  taines banques centrales à défen- 
dre leur devise en maniant l'arme 
des taux Aux Pays-Bas, le taux 
directeur a διά porté de 8,10% à 
8,30 %. En Belpique, il est passé à 
10,25 % et, en Italie, le taux de 


slfectés pa 
début Re ΚΟ πρὸ à ia 
source. ca! emprunts 
représente en fait le com 

des euro-obligations sa marks. 
Pour qu'une transaction d'un débi- 
teur allemand y soit admise, il suf- 
fit bien souvent de l'éméttre par le 
truchement d'ur véhicule étranger. 
C'est ainsi que des sociétés antil- 
laises, néerlandaises où luxembour- 
gcoises se sont substituées à leurs 
maisons mères, des banques d'Alle- 
magne, à qui visiblement étaient 
destinés les fonds et sous le couvert 
desquelles se montaïent les opéra- 
tions. Nul ne s'en cachait. Mais 
cette franchise pouvait apparaître 
comme une provocation. 


ἢ 
ñ 
ἐξ 


une bande plus réduite (2.25 "Ὁ de 
et d'autre d'un cours-pivot, au 
de 6% actuellement) er qu'à 
cette oCCasiOn, un « régjusiement » 
puisse être effectué. 


pourrait se poursuivre en janvier, 

Notons, à ce sujet, que le nou- 
veau gouverneur de la Banque du 
En quai never Japon, M. Yasushi Mieno, en fonc- 

trième place vient tion depuis intenant quinze 
pour l'équivalent de 14,5 milliards RE 
de dollars contre 15,3 en 1988. Sui- 
vent le dollar canadien (12,4 mil 
liards de dollars des États-Unis 
contre 12,7}, l'ECU (12 milliards 
de dollars contre 11.2) et le doller 
australien (6,6 milliards de dollars 
des Etats-Unis contre 7,9). 

Quant au franc français, il se 
situe au huitième rang, avec l'équi- 
valent de 4,3 milliards de 
contre 2,5, une position encore 
modeste qui correspond à 2,1 % de 
l'ensemble des euro-obligations 
érnises en 1989. Mais te développe- 
ment du compartiment du franc est 

teur. Le des débi- 
teurs qui s’y sont adressés, ces der- 
niers mois, s'est nettement élargie 
et ce marché ne cesse de donnér de 
nouveaux signes de maturité. Les 
curobanques qui y sont les plus 
actives se félicitent de l'harmonie 
qui y règne et de la façon dont les 
autorités ont contribué à son épa- 
nouissement, Le fait-est assez rare 
pour qu’on le souligne. 

Profitons-en pour soubaiter 
qu'en cette année nouvelle la plus 
grande entente Li en entre 
tous les participants l'euromar- 
ché. Cela devrait être un souhait 
Ge cet d'u retour δάδάτα à ἴα 
que retour 
rentabilité, à une situation où la 
rémunération des eurobanques 
serait en toute occasion à la hau- 
teur des risques qu'elles courent. 


CHRISTOPHE VETTER 


COURS MOYENS DE CLOTURE DU 26 AU 29 DÉCEMBRE 
{La ligne inférieure donne ceux de la semaine précédente.) 


nos OP τ ΣΙ τα ue 
FRE RME 2m ur 


€ 


$ 


PRE | Hs | ART MA 
He lies nent en nef fans 
Etaient cotés, le vendredi 29 décembre, 4,0222 F contre 


A Paris, 100 
i 22 décembre, 


4,0847 F le vend: 


MARCHÉ MONÉTAIRE ET OBLIGATAIRE 


Tension générale 


cours plafond au sein du système ne 15% du programme 


ra taire curopéen, mal, d διαὶ τῷ 
relèvement d’un demi-po Notons, lement, quel 
Ne doser de D Dies ὡς sor eric, l'année 

France, la semaine dernière, fait mt drecument 
craindre un nouveau relèvement 
au début de l’année 

La tension du loyer de l'argent 
au jour le jour, qui a dépassé 
1 illustre cette crainte. La 
Banque de France a eu beau 
doute est-il traditionnel injecter 5,9 milliards de francs de 


L'année 1989 ne s'est pas très 
bien terminée sur les marchés 


conditions, avait pour avanta 


caoutchouc 


dités soit constaté, en raison des nsions ἃ rs au taux d'établir des liens avec un public 
des établissements pour de 10 3/4 %, προ εν ἃ fait, de perticuliers fidèles ct moins 
Après la frénésie de l'année depuis vingt-cinq ans avait été Exchange, les valeurs de Si partout. d "δἰ δαί καοοι, TA conne ur ee οἱ reprenne us contes 
1986, la fièvre est retombéc cette atteint en mai 1988, le directeur du tions ont baissé en moyenne de 5% s, es ont fait qu'au res d'année, mais le maintien de la avait été urilisée la dernière 
annéc sur le marché du caoutchouc stock teur du caoutchouc, cette année alors que l'indice com- en question s'ajoutent tension signifie bien que les fois en parer 19 Fe se 
raturel, dernière matière première l'Américain Aldo Hofmeister, posite de la Bourse affiche un gain | des problèmes spécifiques = rateurs redoutent une ποκα du remi de l'emprunt 
dans le monde à disposer d’un avait procédé à une série de ventes de 51%. Le recul des cours du que pays. escalade ἃ Ia hausse, pour défen- 7% 1973, dont ἴα Trésor espérait 

accord international capable de successives pour atténuer la hausse caoutchouc a également alerté Les | ” Ain aux Eiats-Unis, la vague dre le franc. récupérer une partie. 
stabiliser les prix. À Singapour, les des prix et leur faire réintégrer la autorités de Malaisie, premier pro- | je froid qui a déferié sur le pays Signalons enfin une initiative 
Cours de a qualité supérieure fourchette fixée par l'accord inter-  ducteur mondial. Le docteur Lim |; fait monter le prix de certaines Une adjodication intéressante du Trésor, qui a 
(RSS 1) ont u plus _ 22% national. Ces interventions ont  Keng Yaïk, ministre malsisien des | matières premières, notamment fort onérense demandé à la Banque Trance 
verminer à 159 cents (1 doliar … complètement vidé le stock tampon qui a toujours | Jes produits alimentaires, et de prendre en charge la publica- 
refusé d'adhérer à l’accord intérna- réveillé un Sur le march£ des obligations, tion quotidienne des taux de réfé- 


un peu la crainte d'une 
accélération de l'inflation. Du 
coup, ae rendements ὅδε des 


em 
“de ILES Et près de Sac BR 

n même temps, loyer ge 
l'argent au jour ἰς jour — les 
Federal Funds — bondissait de 
EURE à à plus de 91/2% 


une tension ἃ également été 
notée, le rendement de FOAT 
81/8% 1999, l'emprunt, phare à Ἢ 
marché, s'élevant de 9,13 4, la 
semaine dernière, à 9,5% sur dix montant de 10 milliards de 
ans. Dans ces Cr a la aies Certe absence de cotation 
trêve des confiseurs der- investisseurs, comme Îles 
nière semaine de l'ansée, l'adjudi- ΠΩ͂ d'OPCVM A et 
pour les Jours de l'année, cation mensuelle d'obligations ) qui 
toujours un che su cHtiqueS. assimilables du Trésor — qui aura soubaitem disposer D dé taux 
d'une lieu jeudi prochain — risque référence pour évaluer leurs por 
d'être fort onérense pour l'Etat, tefeuilles, surtout les SICAV 
dE. À στο 


payer le prix du mar- 
rendu public son programme 
d'émissions de l'année 


de gré à gré, sans cotation off 
cielle, par téléphone. pour un 


occasion, le Trésor 2 
avec 


actifs en bons du Tr. Enfin, 
les détenteurs non résidents, les 
banques centrales étrangères 
notamment, Sont de 
références officielles, qui sont exi- 
gées par leur réglementation 
nationale et dont l'absence 
du Trécr Γιαδραῖς, produit de 
: Tri rançais, tit 
plus en plus demandé, 

D'où cette publication quoti- 
dienne de taux de référence, éta- 
blie par la salle des marchés 


renouvela- 

Trésor, façon élégante «francs » de la Banque de France 
ÿles du Τί à τ ἰκὲ à d'un relevé effectué entre 
hk 30 et 16 heures, auprès des 
Lx en vaieurs du Trésor 
SVT) sur une uinsaine 
lignes de bons. Les taux ne 
constitueront en aucune façon unc 
cotation ni un «fixage» mais, 
simplement, unc «référence » qui 

denent bien indispensable, 


εἰ 
la ue de là ue fédé- 
ΕΔ Le ten de er au 110 milliards de francs, en nette 
le jour bondissait à 8,50 ÿ 
celui des emprunts d'Etat à ἃς 
ans se retrouvait à 1.30 % après 
un fléchissement ces derniers 
par P L'indice de h de décembre ἃ 
donné à titre provisoire, 
avant application de la grille révi- 
ξεν des entrant dans 58 
posinon — révision qui avait 


ramené à 6.1 ἄν son angmentation 
pour novembre, à δέ 
radical. 


En France, tous ces éléments 
ont profondément déprimé les 
opérateurs et le ΜΑΊΠΕ, où le 
cours de l'échéance mars, sen 
revenn la semaine dernière 
105,70 à 104,90, a encore chuté 


d'un point, à 103,80. Par ailleurs, 
με D Pl ei au sels 


de mark, dont 
le cours à Poris ἃ pratiquement « Ι 
roots son niveas Historique de OAT en écus à dix ans, les émis 
34190 F, à un centime de son sions en 6cus devant représenter 


au premier semestre 
a été atteint 
€mis pour pour 5 ,76 milliards de 

milliards 


francs en net et 130,24 
francs en brut, avant déduc- 


intérêts au 
char, pait | les sers 1989 
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Mise en cause dans une affaire de réhabilitation de logements Mort 

ee : s re de Hermann Oberth 
Sixième voyage du pape en Afrique | Une conseillère municipale RPR de Grenoble TE 

Jean-Paal II a prévu de lancer δ ὦ , . ,« « 4 À . , con spatiale 
ΓΕ Ἐν ΞΕ : démissionne et demande à être inculpée | à κάπαν asomndne. 
US Re Done annees MURAT de τ π᾿ ΤΠ | ur pond d'anon 
par cha réhabilitation de 198 loge- ds conan ca raison Do ja in on >onsi æ également démi spatiale, est mort, joudi 

visités. & cause Eine, Me Christiane  sionné de ses fonctions municipales | 28 décembre, à Nuremberg, à 

ὡς rer le FA se die, Les Rp rare tabs Mr Christiane SOrvano, conseillère municipal parsolidarité. l'âge de quatre-vingt-quinze 

Ξε τ renaud FRS dose) 


NE en 1874 à Sibiu, en Rouma- 
je, Hermann Οἱ après des 


ἧκε de Sal, de Santiago εἰ présenters 

Vincente. Guise Ban. ἢ ren dimanche 31 décembre, à 20 beures. 
me, 

études de médecine, opte pour fa 


& τ, le 28 janvier, Comme chaque année, ceux-ci 
d après-midi même seroot radiotélévisés. Les cérémonies 
Tapas ον ἡ Le traditionnelles de vœux au palais de nest une 
Ἢ : | mendats et a demandé à être ε dès vendredi, en four- 
empire un à la retraite anticipée à compter du 
1e janvier 1990, tandis que 
an de deux Ed 
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bateau avec l’aide de Loïck Peyron 
DATES mais il devrait être mis ho 
ΕΥ̓͂ ἃ Dane en port d'A ΟΌΓΤυΒΕ 


Le mode au Musée 
LANGER se New-York, les crés- 
e tions dernière décennie se retrou- 
La révokition vent désormeis dans les vinines des 
roumaine ......... 3,5 σἱδ musées. inquiétant ?........... 10 
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Le Conseil 


RL TT Παβι πέλας. 
d'Ornano, $ τ 
Etouffer ἴα rumeur dans lof σα ἃ ἐτῦ τ: πίοα S'apnel Gt Président national de l'Assour 
Casa, maire de Greno- que, comme c'était le cas, 1Y a Toujours à ἴα demande de 
ble, à l'appui ᾿ τ emploi de techniqi M désirant « garantir 
révéler, au cours d'une conférence En cffet, le Gtiteca une transparence sur la 
de ds. réunie vendredi choisi pour une méthode detrs sion passée et une complète 
2 des « faits sérieux = vail permettant de réhabiliter cha- pour l'avenir », Paul 
concernant l'Office public d'amé- que sppartement en quatre Le Guérin, magistrat honoraire, 
negoment logement espace ὅπ et sans déplacer les ἧς D du tribunal admi- 
COPALE), organisme HLM de sa is, POUT avoir ACCÈS de Grenoble, a accepté de 
ville, dont le directeur, M. Louis au dossier, Μη d'Ornano a se porter candidat au conseil 
æ été interrogé, courant demandé son et démis- ini de OPALE et 
Pam δ δι τὴ En sera nicole τας autre ὅϑοα ὃν 
par un F4 
adjoint, M. Robert Filippi. ELISABETH DEVAL 


constitutionnel 
rs ΚΝ PE à 1953, travaille à la mise an point 
, tra) au 
de finances pour 1990 ..8 M Régis rs de migiles pour a rise ita- 
μ δι 
Livres politiques songe SDE Le PS dans les Bouches-du-Rhône qi che parceiomnement ds 
Les Cathares pour », par moteurs-fusée aux Etats-Unis, puis 
rare ent τ Ὲ bas ons ces | M. Philippe Sanmarco retourne RFA 
eæ . - . 
DOCS és (ls Monde du au courant mitterrandiste CEP Commmnication 
Deux policiers tués contenu d'un ganise 
ἃ Nîmes ὑός Hub Es un δε περ deux PTT ep peut réor 
une groupe D ε esse 
Alors qu'is avaient pris on chasse un le bureau d'éeades iyonnais | 6 ποῦ correspondant régional apparemment disposer, πεῖ, de a sa pr 
por un évadé de ἰδ it en l'occurrence | M. Philippe Sanmarco, député  Sdloiene et République est crédité professionnelle 
ES δαὶ fans ρας le D À loneaente | Genoa Lave dent diome ἀδ 14% ὁ 16% des mandats dé | Le groupe CEP Communication 
teur. Ce dernier ἃ été tué à son four Crée an | MM Marins Maur et Ken DA rix ce qui lui permet de jouer un | va à une récrpanisation de 
vice- τ τ son secteur de presse profession- 


La tuerie de Casteiviel rt ncide de LE coms mez présentecait pour eux l'a: national, HCI, regroupera toutes ses 
: syant | lisme et République de M. Jean- Tour εν νοῦσον puisque La jons ἘΔ France, le 
Audourt, vingt-sept ans, ἃ été été retonn pour Ia maîtrise | Pierre Chevènement auquel ils Préserver atité puisque Gpetions. En France, I groupe 
incupé de pemicides et à ιν ion et l'organi- | avaient adhéré en bloc, en mars contribution da président du gron Tests, qui éditait déjà six titres 
la tuene de Castor sation des travaux, l'exécution de | 1987, pour rejoindre la‘ « famille FOR scion les pi ne | presse informatique (dont 01, l'Ordi- - 
viel (Gironde) le 20 8 icrs ἃ 66 confiée à ls | misierrandiste ». Leur choix en Tepaigait Si mem 
société SDE-Travaux. Cette entre- | faveur d'une des sensibilités du cou- à tique) , sera dorénavant également le 
Poupon sauvé de bäriment ne pos- | rant majoritaire du PS n'est cepen- S'ils hésitent, c’est qu'ils ne sont | pôle du groupe en presse électroni- 
le municipalité, dant pas encore fixé bien qu'ils pen- pes absolument certains que | que et de ἐν avec 
mais hors course som homonymie chent, plutôt, pour des raisons . Mermaz - en dépit des assu- | huir nouvelles publications ratta- » 
Dans la Course autour du monde δαὶ Le sanére du « Monde » le groupe fondé par M. Rivier. tactiques, vers M. Louis Menmaz. rence domnges démarche, Is a. Chées (dont Electronique actualités, 
soktare sans escale, le navigateur daté 30 décembre 1989 Une première tranche de tra | .L€ qu sa CA | Electronique Hebdo, Télécoms 
Phibppe Poupor ἃ pu redresser son = été tiré à 540 519 exesmglaires vaux, concernant 98 logements, ἃ M ἐ titres ἐϊαίδηϊ aupara- 
&é meuée à son turme dans les vant édités par une autre branche de 
la CEP. Nommée PDG de Tests, 
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ABONNEZ UN AMI AU «MONDE» 
ET PRESENTEZ-LUI VOS VŒUX 
PAR TELEPHONE 
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Vos vœux sont envoyés ta Côte d'Azur, a été parle 
automatiquement par synthèse groupe bôtelier japonais Sekitei, 
vocale à votre destinataire au Ἐς ne mont êbe de andre : 
jour et à l'heure que vous de 200 millions de francs, Les nou- ᾿ 
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